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ECONOMIE
Maudites 

pétrolières : 
maudits 

consommateurs
HH

Claude Chiasson

CM était prévisible. Avec un prix du baril de 
* pétrole qui virevolte à plus de 130 $US, 

les compagnies pétrolières sont condam­
nées à nager dans l'argent 

Prenez Petro-Canada. Pour son seul premier tri­
mestre 2008, notre compagnie pétrolière intégrée à 
propriété canadienne a engrangé des flux de trésore­
rie — tenez-vous bien — de 1,6 milliard de dollars.

La Compagnie pétrolière Impériale Itée, la filiale du 
géant américain Exxon Mobil et la plus grande pétro­
lière intégrée canadienne, a de moins bons résultats. 
Mais tout de même, notre géant canadien a pu se dé­
lecter de flux de trésorerie de 868 millions au premier 
trimestre 2008, égalant presque son niveau record du 
premier trimestre 2007.

Oui, les pétrolières sont condamnées à nager dans 
l’argent. Je dis condamnées, car gagner autant d'ar­
gent soulève l’ire du peuple et de la gent politique qui 
adore casser du sucre sur le dos des maudites pétro­
lières. C’est payant électoralement parlant, pour nos 
politiciens, de le faire. Que voulez-vous? Voir le prix 
du litre d’essence à presque 1,40 $ frappe l’imagina­
tion des consommateurs et des électeurs. Quant aux 
journalistes, ils préfèrent flatter leurs lecteurs dans le 
bon sens du poil en maudissant ces mêmes pétro­
lières pour les milliards de dollars quelles encaissent 

Pourtant, un coup d’œil aux résultats du premier tri­
mestre de PetroCanada nous révèle que la vente d’essen­
ce n’a pas amélioré son sort Au contraire. Tout le volet 
raffinage, vente d’essence et autres produits raffinés a vu 
son profit fondre littéralement passant de 183 millions au 
premier trimestre 2007 à 58 millions au premier trimestre 
2008. Pour ce volet de ses activités, Petro-Canada doit 
donc travailler avec des marges de profit comprimées. 
Cette situation est encore plus évidente dans le cas de 
Compagnie pétrolière Impériale liée dont les activités de 
raffinage et de vente d’essence et autres produits pétro­
liers ont à peine généré un profit net de 30 millions au 
premier trimestre contre 198 millions l’an passé.

En fait, si PetroCanada est parvenue à gagner autant 
d’argent au premier trimestre, ce n’est pas grâce à la 
montée du prix du litre d’essence à la pompe, mais entiè­
rement grâce à la hausse du prix du baril de pétrole et 
du prix du gaz naturel sur les marchés mondiaux et à 
son fort dynamisme sur le plan de la production. Car Pe­
troCanada récolte aujourd’hui les fruits de ses investis­
sements passés. Des investissements qui font qu’au pre­
mier trimestre 2008, ses activités de production en mer 
du Nord (le gisement Buzzard) ont contribué à hausser 
son profit de 272 millions, celles de la côte est canadien­
ne de 88 millions, celles des sables bitumineux de 67 mil­
lions et enfin celle du gaz naturel de 24 millions. Voilà 
pourquoi cette maudite pétrolière gagne autant d’argent 

Cela m’amène maintenant à vous parler de l’autre 
partie de l’équation énergétique, celle du consomma­
teur. Cette autre partie dont on n’aime surtout pas en­
tendre parler. Car nous sommes des centaines de mil­
liers à avoir gaspillé les réserves mondiales de pétrole 
depuis moult décennies.

Des centaines de milliers d’adeptes de l’étalement 
urbain qui transforment matin et soir nos autoroutes 
en gigantesques stationnements. Des centaines de 
milliers qui se promènent de surcroît seuls dans leur 
voiture souvent dotée d’une grosse cylindrée.

Non contents de consumer le précieux pétrole du­
rant la semaine, nous sommes des dizaines de mil­
liers à prendre la route le vendredi soir pour nous 
rendre au chalet Un week-end en villégiature qui car­
bure à l'essence du bateau et du tout-terrain en été et 
dé la motoneige en hiver.

Il y a aussi ceux d'entre nous qui accrochent à leur 
gros camion une roulotte et parcourent ainsi des cen­
taines de kilomètres pour camper au paradis de leur 
choix, le temps d'une journée et demie par semaine 
(arrivés au camping le vendredi soir, ils doivent lever 
le camp au plus tard le dimanche midi pour retourner 
à la maison).

Une ritournelle qui dure depuis des décennies. Des 
dizaines de milliers d’entre nous ont ainsi puisé dans les 
réserves de pétrole comme si elles étaient inépuisables. 
Rien n’y paraissait trop jusqu'à ce que plus de deux mil­
liards de personnes décident d’améliorer leur sort en op­
tant pour une économie de marché. Plus de deux mil­
liards de personnes qui veulent ainsi rejoindre la cohorte 
des consommateurs occidentaux Le temps où les Occi­
dentaux pouvaient s'approprier a vil prix les richesses na­
turelles de la planète est donc bel et bien révolu, fl leur 
faut désormais rivaliser avec d'autres pays émergents 
qui entendent bien avoir leur part du gâteau. Des pays 
de surcroit de plus en plus riches qui s’abreuvent de l'im­
mense déficit commercial américain. Ces pays peuvent 
ainsi compter sur d'importantes réserves monétaires 
pour stimuler leur économie interne. Pour ce faire, ils 
vont même jusqu’à plafonner les prix a l'interne du pétro­
le et d’autres matériaux ce qui attise davantage leur soif 
pour ces matières premieres. Dans un tel contexte, les 
prix du pétrole, du gaz naturel et de bien d’autres den­
rées et matériaux n’ont pas fini de grimper.

Maudites pétrolières, peut-être. Maudits consom­
mateurs, certainement

cchiassontà proplacement.qc.ca 
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EADS reste prudent sur les commandes d’Airbus

■«“ter. Smarter. A380
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MICHAKI. URBAN AŒNCT FRANCK PRESSE

LE GROUPE français EADS, maison mère d’Airbus, tenait hier son assemblée annuelle au cours de laquelle la direction de l’entreprise a souligné les 
«risques» qui pèsent sur les programmes A400M et A380 (notre photo) en évoquant un ralentissement des commandes pour la filiale Airbus. Nos informations 
en page B 3.

ÉTATS-UNIS

Avec moins de baisses d’impôts, 
une meilleure économie mondiale

ERIC DESROSIERS

L* annulation des baisses d’impôt de l’administra- 
’ tion Bush ferait le plus grand bien aux écono­
mies américaine et mondiale, conclut une étude de 

la Banque du Canada. 11 en faudra toutefois plus 
pour faire face au choc du vieillissement de la popu­
lation aux Etats-Unis.

La décision de ne pas reconduire les nombreuses 
baisses d’impôt accordées aux États-Unis depuis 
l’arrivée de George Bush à la Maison-Blanche re­
froidirait d’abord un peu les ardeurs des consomma­
teurs américains, réduisant ainsi la croissance éco­
nomique, admet l’étude de 38 pages dévoilée hier et 
intitulée: Les Effets globaux de la politique fiscale 
américaine. Elle contribuerait cependant à plus long

terme à un assainissement des finances publiques 
américaines permettant une baisse générale des 
taux d’intérêt et une utilisation de l’épargne à des 
fins plus productives sur toute la planète, ajoute son 
auteure, Kimberly Rood.

Se basant sur un modèle économique évaluant l’im­
pact de la politique fiscale américaine sur le commer­
ce, les taux de change, les taux d’intérêt réel, 
l’épargne et l’investissement, l’économiste de la 
Banque du Canada a cherché à évaluer l’impact de 
l’abandon des baisses d’impôt de l’administration 
Bush lorsqu’elles seront arrivées à la date prévue de 
leur renouvellement.

Cette date est justement arrivée en ce qui concerne 
le niveau de l’Impôt minimum alternatif. Un retour au 
niveau existant avant George Bush se traduirait aux

États-Unis par un recul moyen du produit intérieur 
brut (PIB) réel de 0,1 % dans les cinq premières an­
nées, avant de mener à une augmentation moyenne à 
plus long tenue de 0,5 % et une amélioration du comp­
te courant de 0,2 %. Au Canada, on assisterait aussi à 
long terme à une hausse moyenne de 0,5 % du PIB 
réel, estime l’économiste. L’impact serait trois fois 
plus grand avec les importantes baisses d’impôt de 
2001 et 2(X)3 qui arriveront à terme en 2011. Leur non- 
renouvellement se traduirait à long terme par une 
çroissance moyenne supplémentaire de 1,5% aux 
Etats-Unis comme au Canada, ainsi qu’une améliora­
tion du compte courant américain de 0,7 %. L’impact 
serait tout aussi positif, sinon plus encore ailleurs
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ExxonMobil se prépare 
à une assemblée générale

houleuse
AMANDINE AMBREGNIN

New York — Le plus riche groupe pétro­
lier américain ÉxxonMobil se prépare à 
une assemblée générale houleuse demain à 

Dallas, face aux attaques d’actionnaires accu­
sant l’actuelle direction d’inertie face à l’essor 
des énergies renouvelables. En préparation à 
cette assemblée annuelle, 19 investisseurs 
institutionnels ont déposé une série de mo­
tions demandant à la direction des mesures 
concrètes «pour résoudre les problèmes liés au 
changement climatique».

Ces actionnaires, des fonds publics et privés 
qui détiennent 1,7 % du capital, demandent éga­
lement la scission du poste de p.-d.g., occupé 
par Rex Tiflerson. Ils souhaitent que ses fonc­
tions soient réparties entre un directeur géné­
ral et un président non exécutif à la tête du 
conseil d’administration.

Ces requêtes se nourrissent des critiques ré­
currentes sur le conservatisme de la gestion 
d’ExxonMobil ainsi que son manque d’engage­
ment et d’investissements dans les énergies al­
ternatives, malgré plus de 40 milliards SUS de 
bénéfices l’an dernier.

Fin avril, la richissime famille Rockefeller, 
fondatrice de la Standard OU, qui par le jeu 
des fusions allait devenir ExxonMobil, a elle 
aussi entrepris des démarches pour obtenir 
une réforme de l’exécutif du groupe. La famil­
le Rockefeller a justifié son initiative par ses
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SPENCER PIATT AGENCE FRANCE PRESSE
Neva Rockefeller Goodwin, arrière-petite- 
fille de John D. Rockefeller, a exprimé les 
«inquiétudes» de sa famille sur les 
orientations d’ExxonMobil.

JACQUES NADEAU LE DEVOIR
Vincent Lacroix a déjà été condamné à la prison 
pour avoir pillé 115 millions dans l’épargne de 
9200 clients.

A F F F A I R E 
N O R B O U R G

Lacroix pourrait 
être radié à vie

FRANÇOIS DESJARDINS

Déjà en prison pour avoir pillé 115 millions de dol­
lars dans l’épargne de 9200 clients, Vincent la- 
croix risque maintenant de voir sa radiation temporai­

re de l’industrie se transformer en exclusion à vie.
Visé par une plainte disciplinaire du syndic de la 

Chambre de fa sécurité financière (CSF), l’organisme 
d’encadrement des professionnels, l’ancien président 
de Norbourg a plaidé coupable hier à un chef d’accu­
sation selon lequel il s’est approprié l’argent de ses 
clients pour le transférer dans ses comptes bancaires.

M' François Longpré, qui représente le syndic, a 
fait valoir aux trois membres du comité de discipline

VOIR PAGE B 4: LACROIX
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Toronto
Ces titres, iransigés hier som présentés en ordre arpnaoétique et leur raieur est 
ejtpnmée en douars canad ens. ces renres a et o diéérenciem les catégories 
d actions ordinaires sans dron de rote t- aaion ordinaire sans droit de vote ou à 
droit de vote subalterne p ou o= actions assujetties à des reglements spéciaux 
pr= actions privilégiées r= actions pnviiégiees dont ie dernier dividende n a pas 
encore été versé. u= unité de capitai-action: ,= dividende vanaoie wt ou w= Pon de 
souscnption iwarram;. 2= lot brisé.

Les cotes
Toronto New York
TSX vîAk. ^ow ^ones

14 758,57 Fermé
Dollar Or
15 canadien ■■■■ à New York

100,81 Fermé

Les devises
Voici la valeur des devises étrangères 

exprimée en dollars canadiens

Afrique du Sud (rand) 01344 Israël (shekel) 0.3086
Arabe Saoudite iriyal) 0,2749 Jamaigue i dollar) 0.0156
Argentine i peso i 0,31634 Japon (yen) 0,009593
Australie i dollar 0.9823 Liban (livn) 0.000679
Banan-as idollan 1.0084 Malaisie innggit) 0.3245
BarOade idollan 0,5172 Maroc (dirham) 0,1406
Bermudes Idollan 1.0084 Me»gue (peso) 0.1021
Brésil ireal) 0.6143 Norvège (couronnei 0,2038
Caraïbes (dollar) 0.3909 Nouvelle-Zélande (dollar) 0,8092
Chili (peso) 0.00216 Pérou isol) 0.3588
Chine irenmirihi) 0.1480 Philippines (peso) 0,0234
Colombie (peso) 0.000574 Rép. dominicaine (peso) 00302
Corée (woe) 0000972 Rép. tchègue (couronne) 0.0641
Costa Rica (colon) 0 001954 Royaume-Uni (livre) 19659
Égypte dure) 0,1907 Russie (rouble) 0.0433
Etals-Unis (dollar) 0.9920 Singapour idollari 0,7450
Europe (euro) 1.5648 Suède icouronnei 0,1732
Haiti (gourde) 0,0266 Suisse (franc) 0.9934
Hong Kong (dollar) 0.1311 Taïwan (dollar) 0.033445
Hongrie (torint) 0.00659 Thaïlande (baht) 0,0317
Inde (roupie) 0.02386 Tunisie (dinarl dinar 0,8774
Indonésie (roupie) 0.000109 Venezuela (bolivar) 0,4753
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Indice Composé du TSX (X-SPTT TSE)
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La Bourse de Toronto
Standard & Poors TSX 78237 14758.57 +35.21 0.2
Canadian Smallcap 23462 704.47 +1.55 0.2
Canadian MidCap 27942 879.73 +1.79 0.2
60 Index 50294 880.75 +2.19 0.2
60 Capped Index 50294 973.93 +2.42 0.2
Cdn Consumer Discretionary 6773 98.05 +0.33 0.3
Cdn Consumer Staples 1746 170.92 +0.86 0.5
Cdn Div Metals & Mining 5983 858.26 -4.52 -0.5
Cdn Energy 20664 451.52 +2.37 0.5
Cdn Financials 10105 193.20 +0.44 0.2
Cdn Gold 9547 329.85 -0.28 -0.1
Cdn Health Care 727 39.39 -0.21 -0.5
Cdn IT 2930 34.89 -0.12 -0.3
Cdn Industrials 6591 117.10 +O.OI 0.0
Cdn Materials 14701 385.14 +0.07 0.0
Cdn Real estate 1689 204.89 +1.59 0.8
Cdn Telecomm Services 5563 98.40 +0.28 0.3
Cdn Utilities 1283 227.89 +3.39 1.5

Canadian Venture
S&P CDNX

Le Marché Américain
30 Industrielles 
20 T ransports 
15 Services publics 
65 Dow Jones Composé 
Composite NYSE 
Indice AMEX 
S&P 500 
NASDAQ

71345 2718.75 +12.38 0.5

12479.63
5145.14

514.61
4394.99
9315.78
2371.50
1375.93
2444.67

Les plus actifs de Toronto
Volume Haut Bas Ferm. Var. Var.

Compagnies (OOO) (S) ($) ($) ($) (%)

RAILPOWER TECH 16517 0.76 0 44 0.75 +0.35 875
TALISMAN ENERGY 6519 24.75 23.82 24.70 +1.51 65
HILLSBOROUGH RES 6418 1.59 1.28 1.59 +0.31 24.2
BOEING 4194 34.00 33.30 33.76 +0.16 0.5
ARISE TECHNO 3440 2.33 2.10 2.30 +0.17 8.0
BOMBARDIER INC 3148 7.45 7.37 7.40 -0.05 -0.7
URANIUM ONE INC 2569 4.87 4.64 4.81 +0.12 2.6
NUVO RESEARCH 2303 0.17 0.14 0.17 +0.03 17.2
CANWEST GLOBAL 1948 383 371 3.78 +0.03 0.8
ROYAL BANK OF 1850 50.43 49.94 50.15 +0.33 0.7

Les plus actifs du Canadian Venture
Volume Haut Bas Ferm. Var. Var. 

Compagnies (OOO) (S) ($) ($) ($) (%)

TRANSEURO ENERGY 9073 0.64 0.47 0.49 +0.12 32.4
GOLD REACH RES 4820 0.09 0.06 0.07 +0.01 16.7
NORWOOD RES 4470 1 90 1.21 169 +0.55 48.2
CANASIAINDS 3891 0 28 0.24 0.27 +0.03 1 2.5
NORDIC OIL & 3537 0.76 0.55 0 64 +0.09 16 4
VENTURA GOLD 2740 0 36 0 31 0.34 -0 01 -4.2
NORTH AMER GEM 2668 O 28 O 25 0.26
PETROLYMPIC LTD 2476 1 06 0 90 1.03 +0.11 12.0
TRICON URANIUM 2411 0.38 0 31 0.35 +0.12 48 9
NT! NEWMERICAL 2255 0.06 O 03 0.04 -O 01 -30 O

M Gourou.
La situation du marché 

La direction des secteurs 
Les signaux d’achat et de vente 

La ligne de conduite

www.gourou.tv
Gourou.tv est une Ifcrque de cOltwnerce. propriété de Wil-Arm INC. Wtl-Arm Inc. est enregistré 
en tant que conse lâr en '«leurs d exercice restreint auprès de l'Autorité des marchés financiers

INDICES QUÉBEC

26 mai 2008

IQ-X)

IQ-120

Fermeture
Variation Variation I Variation depuis le 1er

louraalièrt i loumaliére iV
i:09.23 1 -0.01 0.00° O

lanviet

1258.15 104 0.08°o
-7.13°o
-7.71°

1479 68 

1399.74 

1319.79

V-Y ,239-84
V Wal ------F 1159.89

____J------ 1Q.30
1159.89 

1079.95 

1000 00

1 I I

CfNIRÉ L’nx initiative du Departement
D ANAiy$£ tî 0{ SUIVI de finance de Université de 
Of l INCICF OUfBK Sherbrooke et de l'IREC

Indice ■ Quebec S lit no *fww indicequebec.org

http://www.bnc.ca/gpp
http://www.gourou.tv


LE DEVOIR. LE M A R l> I M A I 2 O O S

fONOMIE
EADS reste prudent sur les commandes d’Airbus
Airbus avait confirmé à la mi-mai de nouveaux retards de livraison de VA380

Assemblée annuelle des actionnaires

Le grand patron d’EADS, Louis Gallois, et le président du conseil, Rudiger Grübe, ont échangé 
quelques mots avant l’assemblée annuelle du constructeur.

Amsterdam — Les dirigeants 
du groupe européen EADS 
se sont montrés prudents hier 

devant leurs actionnaires, en sou­
lignant les «risques» qui pèsent 
sur les programmes A400M et 
A380 et en évoquant un ralentis­
sement des commandes pour la 
filiale Airbus.

Concernant le très gros por­
teur A380 et l'avion de transport 
militaire A400M, deux pro­
grammes majeurs pour le groupe 
européen et qui ont connu des re­
tards, il y a «encore des niveaux 
non négligeables de risques d'exé­
cution», a déclaré le président 
exécutif, Louis Gallois, lors de 
l’assemblée générale des action­
naires à Amsterdam.

Au sujet de l’A380, «la montée 
en cadence est en marche, donc 
nous ne faisons pas face à la même 
catastrophe qu'il y a deux ans, 
mais cela ne va pas assez vite», a 
dit M. Gallois.

Le nouveau retard pour l’avion 
est de «trois à cinq mois», a dit à 
plusieurs reprises M. Gallois.

Airbus avait confirmé à la mi­
mai de nouveaux retards de livrai­
son de son très gros porteur A380, 
dont le calendrier avait déjà été ré­
visé à trois reprises depuis 2006.

M. Gallois avait évoqué vendredi 
un décalage «limité à trois ou 
quatre mois», dans un entretien à 
La Dépêche du Midi.

Le premier vol de l’avion de

RICK NEDERST1GT AGKNCK FRANC! l’RESSl-

transport militaire A400M «de­
vrait avoir lieu cet été, même si 
cela ne va pas sans risque», a-t-il 
ajouté, en qualifiant cet objectif 
de «tendu».

Ce programme connaît un re­
tard de six à 12 mois sur le calen­
drier initial, avec une première li 
vraison prévue pour l’Armée tic 
l'air française au premier se­
mestre 2010.

M. Gallois a cite «quelques défis 
à surmonter», en particulier dans 
les appareils électroniques qui 
gèrent les propulseurs de l'avion.

Par ailleurs, il a indiqué que les 
prises de commandes pourraient 
ralentir pour Airbus. «Sur les pro­
chains trimestres, je m’attends à ce 
que le rythme des prises de com­
mandes ralentisse, en particulier 
en raison des difficultés des compa­
gnies aeriennes à cause de la forte 
augmentation des prix du pétrole», 
a-t-il affinité.

11 a de nouveau confirmé les 
objectifs financiers d’EADS 
pour 2008 et la prévision de plus 
de 700 prises de commandes 
pour Airbus. Toutefois, M. Gal­
lois et le directeur financier, 
Hans-Peter Ring, ont souligné 
que l'impact financier pour 
EADS du nouveau calendrier

pour l’A380 n'avait pas encore 
été, évalué.

Evoquant les soupçons de délits 
d’initiés chez EADS, Louis Gallois 
et le président du conseil d'admi­
nistration, Rudiger Grübe, ont réaf­
firmé leur confiance aux dirigeants 
du groupe.

«Nous encourageons EADS à se 
défendre avec fermeté et à être au 
côte de son équipé dirigeante», dont 
«nous ne doutons pas de l’intégrité», 
a déclaré M. Grübe.

M. Gallois a affirmé qu'il conti­
nuait d’accorder sa «confiance 
pleine et entière aux dirigeants 
d'EADS», assurant qu’il ne pen­
sait pas que cette affaire «puisse 
entraver le processus de décision 
dans l'entreprise».

L'Autorité française des marchés 
financiers tAMK) a mis en cause 17 
membres des comités exécutifs de 
EADS et de l'avioimeur Airbus, ain­
si que les deux sociétés Lagardère 
et Daimler, actionnaires privés i>rin- 
dpaux de EADS.

Agence France-Presse

Rolls-Royce 
agrandit son usine 

montréalaise

Le commerce de détail a crû 
de 5,8 % Fan dernier au Canada
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JACQUES NADEAU LE DEVOIR
Clients dans un supermaché Loblaws à Montréal. En 2007, les consommateurs ont consacré 16 % 
de leurs dépenses à l’épicerie.

Rolls-Royce a inauguré hier 
son premier centre d’entre­
tien des moteurs V2500 en Amé­

rique du Nord. Ce nouveau 
centre est localisé au sein même 
de l’usine montréalaise de Rolls- 
Royce Canada et assurera la répa­
ration et la révision des moteurs 
de série IAE V2500.

«Le nouveau centre offre une 
gamme concurrentielle de services 
après-vente incluant la réparation 
de composants, l’assemblage et les 
essais des moteurs V2500 de 22 000 
à 33 000 livres de poussée, lesquels 
sont utilisés pour la série Airbus 
A319/320/321, ainsi que pour les 
jets corporatifs A319. Il existe pré­
sentement plus de 5500 moteurs 
V2500 en service ou en commandes 
au profit de plus de 155 clients à 
travers le monde», peut-on lire, 
dans le communiqué.

Boehringer a inauguré hier 
ses nouveaux laboratoires à 
Laval. L’investissement de 

36 millions permettra l’em­
bauche de 40 chercheurs, qui se 
joindront à une équipe qui en 
compte déjà 150.

Christian Boehringer, prési­
dent du comité des actionnaires 
de l’entreprise pharmaceutique, 
a souligné hier que «les activités 
de l’établissement de Laval, l’un 
des quatre principaux centres de 
recherche de Boehringer Ingel- 
heim dans le monde, seront prin­
cipalement orientées vers la dé­
couverte de nouveaux traitements 
de l’hépatite C et de l’infection par 
le virus de l’immunodéficience hu­
maine. maladies pour lesquelles il 
n’existe actuellement aucun trai­
tement ni vaccin satisfaisants. Les 
nouveaux laboratoires permet­
tront à Boehringer Ingelheim de 
continuer à apporter sa contribu­
tion et à élargir sa gamme de pro­
duits, qui comprend Viramune et

Cette nouvelle ligne de moteurs 
a nécessité au total des investisse­
ments de 19,5 millions, dont 
2,4 millions ont été versés par le 
gouvernement du Québec dans le 
cadre du Programme d’appui stra­
tégique à l’investissement d’inves­
tissement Québec.

Le ministre du Développement 
économique, de l’Innovation et de 
l’Exportation, Raymond Bachand, 
a souligné que cette aide vise à 
adapter l’usine de Lachine pour la 
réparation des moteurs dévelop­
pés par le consortium Internatio­
nal Aero Engine. Ce projet aura 
des retombées sur 125 emplois, 
soit en permettant leur création ou 
en consolidant des emplois exis­
tants. Rolls-Royce Canada est éta­
blie au Québec depuis 1947.

Aptivus, médicaments pour le 
traitement du VIH».

En 2007, l’entreprise allemande 
a investi près de 100 millions dans 
la recherche et le développement 
au Canada. Près de 50 millions de 
dollars ont été investis à Laval et le 
reste l’a été dans des essais cli­
niques. Au Canada, Boehringer 
Ingelheim compte 715 employés. 
En plus de ses installations laval- 
loise, l’entreprise possède trois 
autres centres de recherche prin- 
qipaux, situés en Allemagne, aux 
Etats-Unis et en Autriche.

Boehringer Ingelheim se classe 
parmi les 20 compagnies pharma­
ceutiques les plus importantes au 
monde. Elle compte 135 filiales ré­
parties dans 47 pays, pour un total 
d’environ 39'800 employés, y com­
pris 3300 scientifiques. Fondée en 
1885, la multinationale familiale a 
affiché, en 2007, des ventes nettes 
de 10,9 milliards d’euros.

Le Devoir

Ottawa — Les détaillants cana­
diens ont vendu pour un mon­
tant estimatif de 412 milliards de 

dollars de marchandises et ser­
vices en 2007, en hausse de 5,8 % 
par rapport à 2006. En publiant ces 
données hier, Statistique Canada a 
souligné qu’il s’agit de la deuxième 
plus forte hausse annuelle de leurs 
ventes en cinq ans.

Pour chaque tranche de 100 $ 
dépensés par les consommateurs 
chez les détaillants en 2007, 
18,70 $ ont été consacrés aux 
concessionnaires de véhicules 
automobiles neufs; 16 $, aux su­
permarchés; 11,80 $, aux maga­
sins de marchandises diverses; 
11,30 $, aux stations-service et 
6,90 $, aux pharmacies et aux ma­
gasins de soins personnels. Le 
reste a été dépensé pour des mar­
chandises provenant des autres 
grqupes de commerce.

A l’échelon provincial, les dé­
taillants de la Saskatchewan ont vu 
leurs ventes bondir de 13 %, soit le 
double du taux de croissance affi­
ché en 2006. Il s’agit de la plus im­
portante croissance des ventes au 
détail enregistrée en 2007 à l’échel­
le du pays et du plus fort taux an­
nuel que la Saskatchewan ait 
connu depuis le début de cette sé­
rie en 1991.

Les détaillants de l’Ontario ont, 
pour leur part, enregistré la plus 
faible croissance des ventes au dé­
tail au Canada, l'an dernier. Les 
ventes y ont crû de 3,9 % pour at­
teindre 146,3 milliards. Par consé­
quent, la part de l’Ontario au total 
des ventes au détail au Canada a 
diminué, passant de 38,7 % en 2000 
à 35,5 % en 2007.

Au Québec, la croissance est 
demeurée inférieure à la moyen­
ne nationale malgré une hausse 
record des ventes dans les phar­
macies et les magasins de pro­
duits de soins personnels de la 
province. Les ventes au détail au 
Québec ont progressé de 4,6 % 
pour se chiffrer à 90,7 milliards 
en 2007. Il s’agit de la quatrième 
année consécutive au cours de la­
quelle la croissance était inférieu­
re à la moyenne nationale.

A l’échelle nationale, trois des 
18 groupes de commerce ont enre­
gistré des taux de croissance d’au 
moins 10 % en 2007, soit les maga­
sins d’accessoires de maison, les 
stations-service et les magasins 
d’appareils électroniques et d’élec­
troménagers. Les trois groupes de 
commerces les plus importants en

ce qui a trait aux ventes au détail 
(les concessionnaires d’automo­
biles neuves, les supermarchés et 
les magasins de marchandises di­
verses) ont tous connu une crois­

sance de leurs ventes inférieure à 
la moyenne.

Par ailleurs, pour la première 
fois, le niveau d’emploi dans le sec­
teur du commerce de détail a re­

joint en 2007 celui du secteur de la 
fabrication, a aussi souligné Statis­
tique Canada

La Presse canadienne

Le Devoir

Boehringer inaugure 
ses nouveaux 

laboratoires à Laval

Railpower crée 125 emplois à Saint-Jean-sur-Richelieu
NELSON WYATT

Le constructeur de locomotives 
et de grues Railpower Techno­
logies a annoncé hier qu’il 

construira une usine d'assemblage 
à Saint-Jean-sur-Richelieu, créant 
ainsi 125 emplois, principalement 
dans les domaines de la fabrication 
et du développement 

L’action de la société de Bros- 
sard a explosé à la Bourse de To­
ronto à la suite de l’annonce, clôtu­
rant la séance en hausse de 88 % à 
75 C sur un lourd volume de 16,5 
millions d’actions.

La compagnie construira dans 
sa nouvelle usine des locomotives 
à haut rendement 

Le Régime de retraite des en­

seignantes et des enseignants de 
l’Ontario (Teachers), qui a déjà 
investi 35 millions dans la société 
plus tôt cette année, a injectera 20 
millions de plus dans Railpower 
par le biais d’un placement privé, 
afin de financer la construction 
de l’usine d’assemblage et pour 
permettre à la compagnie de 
construire d’autres locomotives 
de démonstration.

«Pour la première fois de son his­
toire, Railpower possédera une usi­
ne d’assemblage spécialisée de classe 
mondiale capable de construire des 
locomotives à haut rendement», a 
déclaré dans un communiqué le 
président et chef de la direction de 
Railpower, José Mathieu. «Cette 
usine devrait considérablement

améliorer notre efficacité de fabrica­
tion et permettre à Railpower d’ac­
croître rapidement sa production 
actuelle.»

Railpower développe des tech­
nologies qui augmentent le ren­
dement des locomotives tout en 
réduisant les émissions de leurs 
moteurs diesel. Compte tenu des 
prix records du diesel et de la 
pression qui pèse sur toutes les 
industries pour réduire la pollu­
tion, de telles locomotives pour­
raient être attrayantes pour les 
transporteurs ferroviaires cana­
diens comme la Compagnie des 
chemins de fer nationaux du Ca­
nada (CN) et le Canadien Paci­
fique. ainsi que leurs semblables 
américaines.

L’usine verra le jour en bordure 
de l’autoroute 35, à l’est de Mont­
réal, sur un terrain industriel de 
710 000 pieds carrés desservi par 
deux chemins de fer importants. 
Elle sera de conception modulaire 
de façon à permettre les agrandis­
sements futurs prévus. Railpower 
a précisé hier que la première pha­
se prévoit l'aménagement d’une 
aire de production de 55 000 pieds 
carrés et de 4000 pieds carrés de 
locaux à bureaux.

Nouvelles commandes
Marvin Wolff, un analyste pour 

Paradigm Capital, à Toronto, croit 
que l’usine est une bonne façon de 
permettre à la compagnie de dé­
crocher de nouvelles commandes.

«C’est critique. Vous devez avoir une 
usine, non?» a-t-il estimé. «Je crois 
que c’est super, a ajouté M. Wolff. 
Cela crée des emplois, c'est une in­
dustrie canadienne. Il n’y a pas trop 
de construction d’usines au Canada 
ces jours-ci.»

Même si M. Wolff n’hésite pas 
a qualifier Railpower de «leader» 
dans l’industrie des locomotives 
hybrides, il ne croit pas que la 
nouvelle installation permettra a 
l'entreprise de réaliser une per­
cée sur le marché des exporta­
tions. «Cela prendra un bon mo­
ment, je crois, avant qu’ils puissent 
exporter [leurs produits]», a-t-il af­
firmé, ajoutant que le marché de 
l’exportation se manifestera 
lorsque la compagnie aura du

personnel sur le terrain dans 
d’autres parties du monde.

Le placement privé de Teachers 
est assujetti à l’obtention de l’ap­
probation des autorités réglemen­
taires et des actionnaires de Rail­
power, la clôture de la transaction 
étant prévue le ou avant le 31 
juillet, ainsi qu’aux autres condi­
tions habituelles.

Investissement Québec a pour 
sa part octroyé à la Railpower une 
subvention de l'ordre de 2,5 mil­
lions aux fins du financement du 
projet et de la création d’emplois 
dans la région de Saint-Jean-sur- 
Richelieu, assujettie à certaines au­
torisations et conditions.

La Presse canadienne
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ECONOMIE
Les détenteurs 

de débentures de Bell 
s’opposent 

à un jugement rapide
Ottawa — I^es porteurs de dé­

bentures de Bell Canada, filiale 
du géant des télécommunications 
BCE, s’opposent à ce que ce der­
nier obtienne une décision rapide 
de la Cour suprême du Canada, a la­
quelle il a demandé de renverser un 
jugement de la Cour d'appel du 
Québec qui met en péril la plus im­
portante prist* de contrôle de socié­
té de l’histoire du Canada.

Au moyen d'une requête soumise 
hier auprès du plus haut tribunal au 
pays, les détenteurs d’obligations ont 
affirmé que la date limite du 30 juin, 
avant laquelle BCE souhaite 
connaître le jugement du tribunal, 
était «artijkidlc» et qu’eDe découlait 
seulement de l’entente passée entre 
BCE et le consortium qui souhaite 
en faire l'acquisition. 1 jes porteurs de 
débentures estiment que la date limi­
te devrait plutôt être le 30 novembre.

BCE cherche à obtenir que soit 
renversée la décision rendue par la 
Cour d’appel du Québec, le 21 mai, 
décision bloquant la prise de

contrôle de l'entreprise, au coût de 
52 milliards, par un consortium di­
rigé par le Régime de retraite des 
enseignantes et des enseignants 
de l’Ontario (Teachers).

BCE a déjà indiqué que si la 
Cour suprême ne se prononce 
pas rapidement au sujet de cette 
affaire, la transaction pourrait 
tomber à l'eau.

I-es porteurs de débentures de 
Bell Canada avaient porté en appel, 
le 17 mars, la décision de la Cour 
supérieure du Québec approuvant 
la prise de contrôle de BCE. Ils 
cherchent à bloquer la transaction, 
qu’ils jugent injuste puisqu’elle ac­
croîtra la dette de l’entreprise, fai­
sant de leurs obligations un inves­
tissement à plus haut risque.

A la Bourse de Toronto, hier, le 
cours de l’action de BCE a terminé 
la journée à 33,76 $, en hausse de 
16 C par rapport au précédent taux 
de clôture.

La Presse canadienne

Le cours de l’action 
du producteur 

de boissons gazeuses 
Cott augmente

ROM INA MAU RING

Toronto — Le producteur de 
boissons gazeuses Cott, qui 
traverse une période difficile, a vu 

le cours de ses actions augmenter 
de plus de 13 %, hier, après qu’un 
fonds de placement spéculatif 
américain eut exercé des pres­
sions afin d’obtenir un remanie­
ment de direction.

Toutefois, des observateurs de 
l’industrie s’interrogeaient quant 
au bien-fondé d'un tel change­
ment, les problèmes de l'entrepri­
se découlant de coûts élevés et de 
marges peu élevées.

L’action de Cott, en baisse 
après des années de pertes, a 
progressé hier de 44 C, ou 13,9 %, 
à 3,61 $, à la Bourse de Toronto, 
après que la firme new-yorkaise 
Crescendo Partners eut annoncé 
avoir acquis une participation de 
8,7 % dans l’entreprise et souhai­
ter que des modifications soient 
apportées au chapitre des activi­
tés de la compagnie et et à celui 
de sa direction.

Les actions de Cott, qui va­

laient plus de 17 $ il y a un an, 
s’échangeaient contre aussi peu 
que 1J4 $, en mars. Au cours ac­
tuel du titre, la valeur boursière, 
de l’entreprise est de quelque 
250 millions.

La direction de Crescendo a 
fait savoir vendredi qu’elle ren­
contrerait les dirigeants de Cott 
afin de discuter de la performan­
ce de la société, de même que «de 
possibles changements dans la com­
position de l'équipe de direction et 
du conseil d’administration», esti­
mant que l’action était «très sous- 
évaluée», mais qu'elle représentait 
aussi une «occasion d’investisse­
ment attrayante».

Peter Holden, analyste chez Ve­
ritas Investment Research, a affir­
mé qu'il était trop tôt pour dire 
quel impact pourrait avoir Cres­
cendo sur Cott, la société n’ayant 
donné aucune précision quant à ce 
quelle envisageait comme mesure 
susceptible de maximise la valeur.

Cott n'a pas retourné les appels 
pour commenter la situation.

La Presse canadienne

IMPÔTS
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dans le monde, notamment dans 
les économies émergentes d’Asie, 
parce que l’argent que l’on n’aura 
plus a y prêter au gouvernement 
américain pourra aller dans des in­
vestissements plus productifs et 
qu’un retour en force du billet vert 
y stimulera les exportations.

Le retrait éventuel des troupes 
américaines d’Irak pourrait aussi 
constituer un jour un facteur d’as­
sainissement des finances pu­
bliques américaines, dit au passa­
ge l’étude de la Banque du Cana­
da. Les déficits budgétaires à Wa­
shington ont déjà commencé à re­

culer, fait-on remarquer. A en croi­
re les projections du Congres, cet­
te tendance devrait en fin de 
compte mener à un retour des 
surplus pdur 2012, à condition, 
évidemment, qu'on laisse 
s’éteindre chacune des baisses 
d’impôt de George Bush.

Nouveau problème 
à l’horizon

Mais il faudra, bien avant-cela, 
s’occuper d’un autre gros problè­
me qui arrive a l’horizon, rappelle 
l’étude de la Banque du Canada. 
Il s’agit de l’impact sur les dé­
penses publiques du vieillisse­
ment de la population et de l’aug­

mentation des coûts de la santé. 
On prévoit que les coûts du régi­
me public des pensions aux 
Etats-Unis passeront de l’equiva- 
lent aujourd’hui de 4,3 % du PIB, 
à 6.1 % en 2030, et a 6,4 % en 2050. 
La facture des deux autres plus 
importants programmes sociaux, 
Medicaid et Medicare, devrait 
grimper quant à elle de l'equiva- 
lent de 4,2 % du PIB en 2006, a 
7,5 % en 2030.

Si rien n'est fait, les États-Unis 
perdront à long terme l’équivalent 
de 6 % de leur PIB réel et assiste­
ront à une dégradation de leur 
compte courant de 2,8 %. Le Cana­
da ne sera pas épargné avec un re­

cul de son PIB réel de 5 %. Ni les 
autres pays d’ailleurs.

L’augmentation des revenus que 
permettrait l’abandon des baisses 
d’impôt de George Bush ne serait 
pas suffisante pour compenser, 
mais elle aiderait D’autres mesures 
seront aussi nécessaires afin de 
permettre à la fois une augmenta­
tion des revenus et une réduction 
des dépensés. Plus tôt les élus amé­
ricains se pencheront sérieusement 
sur ce problème, conclut l’étude de 
la Banque du Canada, le mieux ce 
sera. Pour les Etats-Unis, comme 
pour le reste du monde.

Le Devoir

EXXON
Dans le collimateur des actionnaires: 

Vabsence d'orientation «verte» chez Exxon, 
assumée sans complexe par la direction 

et souvent réitérée
SUITE DE LA PAGE B 1

«inquiétudes» sur les orientations 
de la compagnie. Elle a expliqué 
vouloir s’adresser directement 
aux actionnaires après avoir 
d’abord tenté de «travailler en 
coulisse pendant plusieurs années 
avec ExxonMobil pour éviter d’y 
être contraint», avait expliqué Pe­
ter O’Neill, chargé des intérêts 
des Rockefeller.

De leur côté, les 19 investis­
seurs institutionnels estiment 
qu’une refonte de l’exécutif serait 
«une première étape» pour faire 
évoluer ExxonMobil. Sans quoi, 
«le conseil d’administration conti­
nuera d’obéir plutôt que de 
prendre des décisions, et les ac­

tionnaires continueront d’être 
frustrés par le manque de réaction 
total à leurs demandes», estiment 
ces actionnaires.

«ExxonMobil entretient de longue 
date une culture de méfiance et d’in­
différence à l’égard de tous les sujets 
d’importance et de long terme qui 
préoccupent les actionnaires», a ren­
chéri l’un d’eux, le fonds de retrai­
te de la ville de New York.

Dans le collimateur, l’absence 
d’orientation «verte» chez Exxon, 
assumée sans complexe par la di­
rection et souvent réitérée. «La 
lenteur de l’approche d’ExxonMobil 
vis-à-vis des problématiques de ré­
duction des gaz à effet de serre et en 
matière d’investissements dans des 
énergies renouvelables met en péril

sur le long terme la valeur du grou­
pe pour les actionnaires», font va­
loir deux mécontents, CalPERS et 
CalSTRS, des fonds californiens 
de retraite.

«Au lieu de traîner à ce point les 
pieds, ExxonMobil devrait être en 
tète des acteurs proposant des solu­
tions de long terme au réchauffe­
ment climatique», tempêtent ces 
deux fonds, qui comptent parmi 
les plus gros investisseurs institu­
tionnels du pays.

Rapport annuel
Pour sa défense, ExxonMobil a 

opportunément publié ces der­
niers jours son rapport annuel où il 
fait état de «progrès sur les volets en­
vironnementaux, économiques et so­

ciaux», tout en fournissant «l’éner­
gie nécessaire à la croissance écono­
mique et à l’amélioration du niveau 
de vie». Le groupe a indiqué inves­
tir à court terme 100 millions dans 
des technologies propres de traite­
ment du gaz naturel.

ExxonMobil affirme travailler 
avec l’industrie automobile pour 
accroître de 30 % les économies de 
carburant et pour développer des 
technologies liées aux motorisa­
tions hybrides (essence-électrici­
té). Le groupe y dit également me­
ner des recherches sur le moteur 
à hydrogène et «soutenir la re­
cherche académique» sur les éner­
gies alternatives.

Agence France-Presse

LACROIX
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que les gestes de M. Lacroix justi­
fient facilement une radiation à vie. 
Prenant acte du plaidoyer de cul­
pabilité, les membres ont pris le 
dossier en délibéré mais ont préci­
sé qu’ils s’interrogeront aussi sur 
la possibilité d’une amende.

«La radiation permanente est 
la peine capitale en matière disci­
plinaire», a plaidé M' Longpré, 
du cabinet Borden Ladner Ger- 
vais. Il était convenu hier que 
même si le comité n’a pas rendu 
son verdict final et la sanction, 
M. Lacroix, radié provisoirement 
en décembre 2005, sera proba­
blement radié à vie.

Une première relative
Avant hier, M. Lacroix n’avait 

jamais plaidé coupable à quoi 
que ce soit. Cette première est 
toutefois relative: à son procès

pénal, lorsque le temps était 
venu de présenter une défense, 
M. Lacroix avait d’abord refusé, 
mais le juge s’était lancé dans 
une série de questions qui 
avaient permis d’apprendre que 
M. Lacroix ne contestait aucune­
ment la preuve incriminante dé­
posée à son endroit.

De plus, lors des représenta­
tions sur sentence, il avait présen­
té des excuses aux investisseurs. 
Entre autres, il avait affirmé que 
le scandale de 115 millions était la 
conséquence d’une «erreur comp­
table» de 300 000 $ survenue à 
l’été 2000. Il avait aussi parlé ou­
vertement de la falsification de 
documents qui avait permis à 
Norbourg de tout camoufler.

Incarcéré à Sainte-Anne-des- 
Plaines, M. Lacroix n’a pas sou­
haité se présenter hier. Le 21 
mai, M'' Longpré s’y est rendu 
pour lui faire signer des admis­

sions de faits, le plaidoyer de cul­
pabilité et une recommandation 
commune sur sentence. Autre­
ment dit M. Lacroix est d’accord 
sur la radiation à vie.

Le chef d’accusation porte 
sur le détournement de 9,9 mil­
lions. Si le syndic s’est limité à 
cela, c’est parce qu’il n’avait be­
soin que d’un seul chef. Il s’est 
donc limité à un seul volet de 
l’affaire Norbourg, celui du 
«compte fantôme».

De façon plus spécifique, cette 
somme de 9,9 millions est compo­
sée de 25 transactions survenues 
de 2002 à 2005. Il s'agit de mon­
tants qui ont transité de Northern 
Trust, le gardien de valeurs, jus­
qu'à des comptes personnels en 
passant d’abord par ce «compte 
fantôme» à la Caisse populaire de 
La Prairie.

M’ Longpré n’a pas réclamé 
l'imposition d’une amende contre

M. Lacroix, entre autres parce que 
le syndic ne veut pas se placer en 
«concurrence» avec les victimes. 
De toute manière, M. Lacroix est 
en faillite depuis mai 2006. Au 
maximum, M. Lacroix risque une 
amende de 6000$.

Prié d’expliquer la pertinence 
de cette procédure, le vice-prési­
dent de la CSF, Luc Labelle, a dit 
que c’est un peu comme si l'en­
semble de la profession était en 
train d’exclure M. Lacroix. «Le jour 
où il sortira de prison, c’est comme 
si ses pairs disaient “On ne veut pas 
que cette personne retourne dans 
l’industrie des services financiers”», 
a dit M. Labelle sur les ondes de 
LCN Argent

Des radiations à vie ont déjà été 
décrétées pour des gestes fraudu­
leux beaucoup plus petits, infé­
rieurs à un million.

Le Devoir
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PROPRlIlÉS À VENDRE

PRÈS CANAL LACHINE ouest 
marché Atwater. Maison rangée 

4 stages 4c.c,+1.Gar dire 
1 sdb +1 s-eau 2 terr. 515 000$ 

OupropnoconV857i4 
514 939-3002

103

CONDOMINIUMS
E1C0PR0P8IEÏÏS

OUTREMONT - Près Van Hom«
2*. entièrement rénové par 

architecte 2 ch . aire ouverte 
2 balcons, a c. s de lavage 

1 200 P-' 329 000 $ 514-572-7616

QUÉBEC - MONTCALM 971 p c.
41 2 2 c.c Près des oiaines 

Moncton 3 Stat. mt Libre uille* 
238 450$ 418 650-7694 

418 527-2083

130
MAISONS DE CAMPAGNE

BORD DE L'EAU A BERTHIER
lOpces. compi ^eno garage 

30x44,accès à Peau 450 753-0214

160
APPARTEMENTS fl 

LOGEMENTS À LOUER

AHUNTSIC 3 17 DEMI S-SOL
1 c c. formée Tout rénove 

Entree fov-sec 5754 m tt inclus 
51* 6517112

APPARIEMENTS ET 
IQOEMENIS À LOUER

AHUNTSIC 617 Très grand ♦
saile-d'eau Bas tnpiex 4 c c. ♦ s- 

sol fini + sdb Double garage 
Prés Collège Régma-Assumpta 

18504 m 514 387-0045

AHUNTSIC spacieux 617
Cuisine renovee foyer, piscine 

creusee. garage double Vue sur 
eau. 16004m 514 561-2112

AHUNTSIC - 4 « haut de triplex
Près des sen ces ’464 mois

450 443 2386

AHUNTSIC - PLACE PRIEUR
Spacieux tranquiile.ensoleié 51 ■' 
Bas de triplex deiache Grand hall 
d’entree, garage, grand espace 

de ’angement au s-sol Accès cour 
cusme fonovee. Ilot caque 

chaud four encastre. I va-sselle 
stores et ndeaux ' 495$

514 616-7858

AHUNTSIC 512. tranquille, sial 
cour, cabanon, r.d.c. pl bois tranc, 
n-lum. 860$. rèl 514 404-1946

AHUNTSIC près CEGEP
Magnifique 31 2 lumineux 

Ht tnpfox. foyer. Came Mi-|uiliel 
700$ 514 543-42’4

C.D.N. Superbe 717 ensoleillé
Chaude Garage Came 1er sect 

l'004m R-vs 514 '36-4992

APPARTEMENT ET 
IQGEMENIS À LOUER

CDN-41/2- R.deC.
Complètement rénové Au pied de 
la montagne, orès UdeM Quartier 
pose des protessionnels Ch des 
maîtres avec balcon Ret. exigées 
Juillet 1100$ chauffe, eau chaude 

514 464-7232 Mane.

CENTRE -VILLE - Mont-St-Louis 
244 Sherbrooke est

1 c.c. * mezz 980 p c Pl. hauts. 
Garage Août 1250$

514 866-1149 #206 
514 733-5088 soir et w end

CENTRE-VILLE - Jardin Windsor
16e vue fleuve, grand 312 ♦ den 

5 electros, garage mt. Juillet 
1400$ 514 409-5104

CÔTES DES NEIGES 3c c
■ bureau et 2 sdb Garage el Stat 
Chaude 155C$m 514 48'-'236

DISCRIMINATION
INTERDITE

La Commistion des droits da la 
personne du Québec aooe e que
lorsqu'un ogemeni esl c'en en fo- 
cat«n (ou sous-iocahon’ toute per­
sonne disposée à payer e foye' et 
a respecter le ba ! OOii être iraree 
en pleine égalité sans disimchon 
exclusion ou preforence fondée sur 
’a race, a coufou' e sexe a gros­
sesse 1 orientation sexueüe. i'ètat 
civil, i âge du locataire ou de et à 
ses entants 'a 'eligion les convic­
tions ool'lfoues a langue, ifongme 
ethnique ou nationale, la condition 
soc a e e na-dicap ou luthsabon 
d'un moyen pour palier ce handi­
cap

APPARÎEMEN15 E! 
10GEMENTIÀ LOUER

EDOUARD-MONTPETIT
Coin Stirling, très grand 517.2e, 

2c.c.. impeccable, cachet 
900$ chaude, équipé eau chaude 

Libre 514 271-4168

MOREAU 4 SHERBROOKE
R.dec.1500 p c, aspect loft, réno- 

yé avec goùl. calme, bois franc, 
alarme, stat Jardin. 2 mm. métro.
' 2'5$ (514) 848-9770 - 206-9770

N.D.G. grand 61 2, rdc + bacbe 
lor au s sol, boiseoe. foyer, terras­
se. disp. juil. 2008,514 487-3087

OUTREMONT-33 X 32,
Niyeau terrasse Prox. Bernard. 

TI compns Jardin pnvé Charme. 
Non-tum. Fêtards s'abstenir. Juin, 

950$. àtdiscuter si meublé 
514-244-9487

OUTREMONT-7’’-DUPLEX 
Laurier Cite Ste-Cathenne 

Chaude 5 eiecros stat mt * ext
Juillet. 2 200 $. 51451843300

OUTREMONT-ave Joyce.
Grand 6 ' 2.2e de tnpiex. 3 c.c. 

Stat '5004 chaude Août 
514 279-2473

OUTREMONT - Rue Davsar
Beau 51 î, i de c, 2 e c Cachet 
Rénové Stat Eau chaude nous 
JumouJur 1185$ 514 276-3192

OUTREMONT : AVE NELSON
Soaoeux 6 foc duofox foneve 
3cn lardm étectr chaud mous

1 800$. Juillet. 514 271-2955

160

APPARTEMENTS El 
LOGEMENTS À LOUER

OUTRE MONT, RUE STUART
Près Bernard Grand 91/2, 

ht duplex très ensol. Non-fum. Nov
2 400$ chauffé. 514 271-6529

PLATEAU - Haut duplex
5 1/2, rénovations de qualité, 

puits lumière, bois franc, lav sèch 
1075$ 514 886-8157

PLATEAU Mentana/Roy,
71-2 rénové 2eme etage

3 c.c. fermées Entrée lav sèch. 
Bois franc. Superbe terrasse

1 400$ Juillet 514 581-6996

ROSEMONT 
(des Carrières / Chabot)

4’2.2* d’un duplex, 
bois franc, salon double 1 c.c., 

2 balcons
Juillet. 550$. 514 799-1909

ROSEMONT - rue Molson
Parc Molson Beau 4 1 2 éclairé 

2e. pes fermées, rénové, boiseries, 
pl. bois fr„ entrees lav sech 
740$. Juillet. 514 721-6316

SNOWDON - près UdeM,
hôpitaux, metro 512. ht duplex 

Calme. Electros. Juillet 
875$ chauffé. 514 484-6939

ST-LÉONARD - 30 8160
duplex, grand beau près de tout 

31 2 550$ 617 ’ 200$
Juin ou juillet. 514 322-5437

V.M.R. 317-412, près UdeM, 
services, transport, chaudés. 
equioes. spacieux rénovés.

300 Graham 514 713-5281

V.M.R. Parc Royal
Edifice luxueux, béton, 317 à 
512, chaude. Piscine ml.ext 

Sauna, ofos bus. metro. 2 mm
tram. 514 738-2704 514 237-1434

VERDUN • PERLE RARE
617 rèno Cachet, n-lumeur. Ret 

Aucun chien Poss êfoctros 
'50$ 514 767-82*0

WESTMOUNT-CONDO
2 cac Oeme’ etage. vue du parc, 

rénové, 6 éiectros. garage inl 
1 600 5 mois, chaudé

514 964-9526 514 7794417
163

OfFtE À PARTAGES

MONTRÉAL NORD Ingénieur 
senior recherche corocamee de 

qualité soH huppe 514 321-8694

163
OFFRE À PARTAGER

Pied-à-terre N DG Montréal
Beau grand 4 '2 déserté la semai­
ne idéal pour pied-à-terre (lund. au 

vend). À prox. métro & services 
525$/mois tout inclus avec tel. & 

boite vocale personnels & mtemet 
514.978.2850 (cell)

164
CONDOMINIUMS À lOUEN

ESTRIE, Lac Brome, luxueux con­
do sur le lac. golf, meublé, goût. 2 

ch. saison ou année 514 386-5437

165
PNOPRIÉTÉS À lOUER

AHUNTSIC - Maison unifamiliale
Complètement rénovée garage.
3 ch., ac. s-sol fini, grande cour 

clôturée 1 685tyTV 514 388-2183.

167
MEUBLÉS

PLATEAU, condo meuble neuf. 
3e. 2 ch. terr sur toit, loyer, tourbil­
lon, 1700 p.c. neg 514 808-3798

HORS FRONTIÈRES EUROPE 
A LOUER

À PARIS - Marais *00 euros-sem 
Provence - Toulon 400 euros* 

xyzapi@yahoo.fr

A PARIS
Atelier meublé - juillel et août.

Équipé. 2 c.c. ensoleillé, 
calme, entree pnvee. jardin, 

sympathique quartier de Belleville, 
à 10 mm de Châtelet en metro 

24PC$mois (650$ sem !
(33)1.40 30 09.14 

nouxchnstian@yahoo com

MAISONS DE CAMPAGNE 
A LOUER

GASPÉSIE - Baie des Chaleurs
Ptspébiac Maison à la semaine

1 800 463-0890
www aubergeduparc.com maison

ILES-OE-LA-MADELEINE
Maison 2 étages, 3 c.c.. 

emplacement optimal fostauree 
avec goût, toute èquoee 

Hiver ou année Pnx raisonnable 
4'8'694-04t4 son ou message

MAISON prés if EASTMAN
Panorama exceptionnel, tran­

quillité Sem mqs 5'4 481-6352

CHALETS A LOUER

CHALET bois rond. Harrington 
30 mm. Tremblant St-Sauveur. 

Week-end/sem/mois 514 484-6425

LIVRES ET DISQUES

’Librairie Bonheur d’Occasion*
achète à domicile livres de qualité 

en tout genre (514) 914-2142 
4487 de la Roche/Mt-Royal

COURS
ATELIER D'ÉCRITURE A MU

Avec l'auleure. Sylvie Massicotte 
www.svlviemassic5tle.qc.ca

Info - inscriptions : 450 247-0489

MASSOTHERAPIE

SERVICE PERSONNEL 
MAINS MAGIQUES. Meilleur 

massage. 450 321-0084

AUTOMOBILES
A QUI LA CHANCE JAGUAR.

XJ6 31 Al. 214 000 kilo. c.d. toit 
ouvrant, nége 514 808-3798

WESTFALIA *87
30 000 mites moteur refait, 
ac. automatique. 17 999$.

450 565-1515,450 822-1010

ur publication 
section décès

necrotogie@lememoriel.corn 
2190, rue Mont-Royal Est 
Montréal (Québec) HzH 1X3
(514} 525'ii49 
Télécopieur : (514) 525*7999
www.lememorietcom

mémori.
Ttius les jours de io h 30 à 18 h 30

AVIS
À TOUS NOS ANNONCEURS

Veuillez, s'il vous plaît, prendre 
connaissance de votre annonce et 
nous signaler immédiatement toute 
anomalie qui s’y serait glissée.

I.K DEVOIR ne sera pas responsable 
des erreurs répétées.
Merci de votre attention.

w
L’ENGAGEMENT À LONG TERME VOUS FAIT PEUR?
Soyez famine d’accueifi La Société pour la 
Prévention contre la Cruauté envers les 
Animaux (SPCA) recherche des familles 
d'accueil pour héberger à court terme ebiens, 
chats, lapins et autres animaux sympathiques 
jusqu’à ce qu’ds puissent être placés pour 
l’adoption. Le service de soins vétérinaires 
est disponible en échange d’une contribution

minime. La nourriture et l’équipement peuvent 
également être fournis. L’hébergement 
peut durer quelques jours ou plusieurs 
mois. Pour en savoir plus sur le programme 
des familles d’accueil de la SPCA. visitez 
www.spcemontreal.com ou téléphonez au 
£§L« S14-735-2711-*>*♦• *237

SD

mailto:xyzapi@yahoo.fr
http://www.svlviemassic5tle.qc.ca
http://www.lememorietcom
http://www.spcemontreal.com
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FREDERIC J. BROWN AGENCE FRANCK PRESSE
Des cyclistes roulent devant le siège social de CNOOC à Pékin. Le géant chinois aurait amorcé des pourparlers en vue d’acquérir en tout ou en partie la société 
canadienne Talisman.

Le géant pétrolier chinois CNOOC 
serait intéressé par la canadienne Talisman

L A U K E N K R U G E L

Calgary — Une semaine après 
avoir annoncé son intention 

de se départir de certains actifs, 
Talisman Energy a vu son titre sti­
mulé hier par des rumeurs voulant 
que le géant pétrolier CNOOC soit 
intéressé à la racheter, en tout ou 
en partie.

Selon le South China Morning 
Post, un journal de langue anglaise 
de Hong Kong, CNOOC (China 
National Offshorç Oil Corpora­
tion), détenu par l’Etat chinois*, au­
rait entamé des pourparlers avec

Saint-Jean — Le ministère des 
Ressources naturelles du Nou­
veau-Brunswick a donné le feu 

vert à la pétrolière Irving Oil et à 
son partenaire pour mener une 
étude de deux ans visant à évaluer 
le potentiel énergétique de la ma­
rée de la baie de Fundy.

Irving Oil s’associera au

Talisman qui pourraient se tradui­
re par l’achat d’actifs ou une prise 
de contrôle complète.

«Nous ne commentons pas les ru­
meurs», a affirmé la porte-parole 
de Talisman, Teri Keyser, en ré­
ponse à l’article du quotidien, qui 
ne dévoilait pas ses sources.

L’action de Talisman a pris hier 
1,51 S, soit 6,5 %, pour clôturer à 
24,70 8 à la Bourse de Toronto.

L'analyste Philip Skolnick, chez 
Genuity Capital Markets, voit des 
arguments pour et contre un ac­
cord avec CNOOC sur sa vente ou 
celle d’actifs. «Tout le monde sait

Centre de science marine Hunts­
man de Saint-Andrews pour étu­
dier 11 sites potentiels de généra­
tion marémotrice. L’étude se pen­
chera sur les mouvements des 
marées, les conditions clima­
tiques et la vie aquatique dans les 
secteurs choisis.

La baie de Fundy est délimitée

que Talisman veut vendre des ac­
tifs», a fait remarquer M. Skolnick.

Actifs non essentiels
La semaine dernière. Talisman 

a annoncé qu’elle se déferait de 
ses actifs non essentiels aux Pays- 
Bas, au Danemark, à Trinidad et 
Tobago, au Royaume-Uni et en 
Amérique du Nord. La compagnie 
compte récolter jusqu’à deux mil­
liards d’ici la fin de l’année prochai­
ne grâce à ces ventes. «Talisman 
est un gros producteur et cela pour­
rait jouer en faveur de cette transac­
tion, parce que CNOOC veut aug-

par la Nouvelle-Écosse à l’est et 
par le Nouveau-Brunswick et les 
Etats du Maine à l’ouest On y re­
trouve des marées parmi les plus 
puissantes au monde. L’intérêt 
pour les sources d’énergie alterna­
tives s’est accru ces derniers 
temps, vu la hausse du prix du pé­
trole brut et les inquiétudes au su-

menter sa production», a affirmé 
M. Skolnick. «Aussi, ils sont pré­
sents en Asie.»

D’un autre côté, M. Skolnick ne 
croit pas que le chef de la direction 
de Talisman, John Manzoni, qui a 
remplacé Jim Buckee il y a moins 
d’un an, voudrait vendre la compa­
gnie après avoir travaillé pour en 
améliorer la performance et révi­
ser la stratégie.

«Je ne sais pas si Manzoni a vrai­
ment été engagé pour vendre la 
compagnie. Je crois que c'était da­
vantage pour la changer», a pour­
suivi l’analyste.

jet de l’impact environnemental 
des carburants fossiles.

Irving Oil est le plus important 
raffineur et détaillant de pétrole 
dans les provinces atlantiques. 
D’autres compagnies contrôlées 
par la famille Irving sont impli­
quées dans la construction navale, 
la foresterie et l’édition.

Plus tôt cette année, Talisman et 
CNOOC ont mis fin à un litige en 
justice à propos du projet de gaz 
naturel liquéfié Tangguh. Talis­
man a versé 212,5 millions $US à 
CNOOC en échange d’une partici­
pation de 3,1 % dans le projet.

le South China Morning Post a 
aussi rapporté dans son édition 
d’hier que PetroChina examinerait 
la possibilité d’acquérir une partici­
pation dans l’australienne Santos, 
une entreprise productrice de gaz 
naturel et de pétrole.

Le ministre de l’Énergie du 
Nouveau-Brunswick, Jack Keir, 
s’est dit enthousiasmé par le pro­
jet, mais a prévenu que dévelop­
per la technologie de centrales 
marémotrices pourrait prendre 
des années.

La Presse canadienne

La Financière 
Banque Nationale 
achète Bieber 
Securities
La Eimmcière Banque Nationale, 
la filiale de courtage de La Banque 
Nationale, a conclu une entente 
definitive d’acquisition pour Bit^ 
ber Securities, une firme de ges­
tion de placements de Winnipeg. 
Fondée en 1995. Bieber Securities 
se specialise dans la gestion de 
portefeuilles de clients particuliers 
ayant des portefeuilles à valeur 
nette elevée et les clients institu­
tionnels de ix'tite à moyenne taille. 
L'entreprise possède six bureaux 
au Manitoba et 37 employés. Bie­
ber Securities «‘présente le troi­
sième ajout significatif aux opéra­
tions de gestion de patrimoine de 
la Financière Banque Nationale au 
cours de l’aimée en cours, la filia­
le de la Banque Nationale a déjà 
acquis au cours du premier tri 
mestre Aquilon Capital, une firme 
de gestion de placements de To­
ronto et Groupe Everest, une tir 
me de valeurs mobilières de 
Montréal. - Im Presse canadienne

Ralentissement 
économique au 
programme
Ottawa — la1 ralentissement éco­
nomique et les choses à faire pour 
y faire face devraient être au 
centre des discussions qu’auront 
le ministre fédéral des Finances, 
Jim Flaherty, et ses homologues 

des provinces 
et territoires 
au cours de 
leur ren­
contre plus 
tard cette se­
maine à 
Montréal.
Lors de leur 
précédente 
réunion en 
décembre, le 
ralentisse­

ment économique était attendu, 
mais il n’a plus rien de théorique à 
1 heure actuelle: l’économie cana­
dienne a à peine réussi à afficher 
une croissance de 0.8 % au cours 
du dernier trimestre 2007 et les 
chiffres du trimestre suivant de 
vraient être encore plus déce­
vants. Statistique Canada doit pu­
blier les données sur la croissance 
économique du premier trimestre 
2(X)8 vendredi matin, alors que les 
ministres des Finances entame 
ront leur deuxième et dernier jour 
de discussions. Les ministres se 
pencheront en outre au cours de 
leur rencontre sur la question 
d’un guichet unique national de 
réglementation du secteur des va­
leurs mobilières et sur le dossier 
du commerce interprovincial.
- La Presse canadienne

La Presse canadienne

Energie marémotrice : Irving lorgne la baie de Fundy

Jim Flaherty

AVIS LEGAUX ET APPELS I)'
CANADA. PROVINCE DE QUE­
BEC. DISTRICT DE JOLIETTE. 
COUR MUNICIPALE DE MAS- 
COUCHE CAUSE: 04U0003012. 
VILLE DE MASCOUCHE, Partie 
demanderesse, STEVE SANTOS, 
Partie Défenderesse. AVIS PU-

PRENEZ AVIS que les biens de 
STEVE SANTOS, seront vendus 
par huissier le 18 juin 2008 à 
13h00 au 2605 COTE TERRE- 
BONNE, TERREBONNE, QC, CA­
NADA. Lesdits biens consistent en: 
On véhicule de marque Honda Ac­
cord de couleur argent, un véhicule 
de marque Buick Rendez Vous de 
couleur bleu minuit, une télévision 
LG XD Engine 45’d et acc. un spa 
extérieur et acc etc. Conditions: 
argent comptant ou chèque visé. 
BENOIT GAUTHIER Huissier de 
justice District de Joliette. GAU­
THIER MONTPETIT s.e.n.c.. Huis­
siers de justice 172. Notre-Dame. 
#102 Repentigny. Oc. J6A 2P8. T: 
450 657.0343 F.: 450.657.8438.
CANADA. PROVINCE DE QUE 
BEC. DISTRICT DE BEAUHAR- 
NOIS. COUR DU QUEBEC. STA­
TUTAIRE CAUSE 760-61- 
052042-075 001. LE PERCEP­
TEUR DES AMENDES Dartie de­
manderesse 9118-5439 QUÉBEC 
INC., Partie Défenderesse AVIS 
PUBLIC DE VBtfTE AJUSTEE
PRENEZ AVIS Que es biens de 
9118-5439 QUEBEC INC. seront 
vendus par huissier le 18juin 2008 
à 14h00. au 2941 CHEMIN ST- 
HENRI, MASCOUCHE QC, CA­
NADA. Lesdits biens consistent en: 
Uh tracteur de remorque (10 roues) 
de marque Prosleeper tsans mo­
teur) et acc.: une télévision Nec et 
acc : un tracteur à gazon Craftman 
& acc une Motocross jaune 250. 
etc Conditions argent comptant 
ou chèque visé. BENOIT GAU­
THIER. Huissier de justice District 
de Joliette GAUTHIER MONTPE- 
T1T s.e.n.c.. Huissiers de justice 
172, Notre-Dame. #102 Pepenti- 
gny Qc. J6A 2P8. T 
450.657 0343 F.. 450 657 8438

AVIS DE CLÔTURE 
D'INVENTAIRE

AVIS est par les présentes don­
né par Nicola Papiccio, en sa 
qualité de liquidateur de la suc­
cession de feu Pardo Papiccio. 
que l'inventaire successoral a 
été dressé et qu'il peut être 
consulté par les intéressés chez 
Micheline Ouellette, notaire. 
4201 rue Sainte-Catherine est, à 
Montréal.

Un don d’espoir 
pour la vie

1 ^77-488-»222
^rmoed.Sa ut ca

Avis est donné que. à la suite du 
décès de Dame Clémence 
GRENIER, domiciliée au numéro 
8901 rue Marcel Cadieux, #303 
à Montréal, survenu le 9 janvier 
2008, un inventaire des biens a 
été tait le 21 mai 2008. devant le 
notaire soussigné, conformé­
ment à la loi. Cet inventaire peut 
être consulté à l'étude du notaire 
soussigné au numéro 10,055 
Avenue D’Auteuil, Montréal.

Signé ce 22 mai 2008..
S.H. FIUATRAULT, notaire

tïrâ*©-*

Denis Allain & Associés inc.

syndic de faillite • consoilers en insolvabilité

AVIS DE LA PREMIÈRE ASSEMBLÉE DES CRÉANCIERS

Dans l’affaire de la faillite de :
LES ATELIERS DE FORMATION ET 
D’APPRENTISSAGE AU TRAVAIL

Avis est par les présentes donné que LES ATELIERS DE 
FORMATION ET D’APPRENTISSAGE AU TRAVAIL personne 
morale dûment constituée selon la Loi. ayant son siège social 
et sa principale place d'affaires au 2175, St-Patrick. bureau 
100, Montréal (Québec), a fait cession de ses biens le 20 mai 
2008 et que la première assemblée des créanciers sera tenue 
le 10 juin 2008, à 11 h, au bureau du syndic, 1400, Grande- 
Allée, bureau 203, Boisbriand.
DATÉ À VAUDREUIL-DORION, le 23- jour de mai 2008.

DENIS ALLAIN & ASSOCIÉS INC. 

Syndic de LES ATELIERS DE FORMATION ET 
D’APPRENTISSAGE AU TRAVAIL 

Denis Allain, CA, CIRP, Responsable de t’actit 

476, M St-Chms, sureau 102 
VAUonfui-DoRKM (Quebec) J7V 2N6 • Tel. : (450) 466-9707

Raymond Chabot inc.
LOI SUR LA FAILLITE 
ET L’INSOLVABILITÉ

AVIS DE LA PREMIÈRE 
ASSEMBLÉE DES 

CRÉANCIERS

Dans l’affaire de la faillite de : 
9172-1035 QUÉBEC INC . 

Avis es! par les présentes 
donné que la faillite de 9172- 
1035 Québec Inc. ayant fait 
affaires au 336, rue de Bo­
logne. Laval QC H7K 3H3, 
est survenue le 22 mai 2008, 
et que la première assemblée 
des créanciers sera tenue le 
Il juin2008.à 11 h. au 1050, 
boul. Casavant ouest, bureau 
2001. Saint-Hyacinthe (QC). 

Fait à Saint-Hyacinthe, 
le 23 mai 200fi.

RAYMOND CHABOT INC 
Syndic de l'actif de 

9172-1035 Québec Inc. 
Louis Langevin. CA, CIRP 

Responsable de l'aclif
1050. boul.Casavant Ouest, 
bureau 2001. Saint-Hyacinthe 
(Québeci J2S8B9 
Tel (450) 774-4300 
Téléc (450)771-0421

Aisncution quPbfcoiv 
de? iroubiei <1 »pprfnti*sa*f

« J'apprends différemment

www aqeta qc.ca

AVIS EST PAR LES 
PRESENTES donné que 
la faillite de 9164-1720 Québec 
Im.. corps politique, léga­
lement constitué ayant son 
siège social et principal établis­
sement commercial au 1293. 
rue De Grand-Pré. dans la ville 
de St-Laaarre. province de 
Québec. J7T1Z3. est survenue 
le 5* jour de mai 2008, et que la 
première assemblée des créan- 
ciers sera tenue le 2* jour de 
juin 2008. à 10 h. au bureau du 
Syndic. 96. rue Turgeon. suite 
300. Ste-Thérèse (Qc).

DATÉ À STE THÉRÈSE, ce 21

AVIS AUX CRÉANCIERS
AVIS EST PAR LES 
PRÉSENTES donné que 
la faillite dt 9016-7180 Qi ÉBEC 
Inc., corps politique, léga­
lement constitué ayant son 
siège social et principal établis­
sement commercial au 19604. 
Chemin Côte-Nord, dans la 
ville de Mirabel, province de 
Québec. J7J 2B6. est survenue 
le lfrjourdemai20()8.etque la 
première assemblée des créan- 
aers sera tenue le 3r jour de juin 
2008. à 10 h. au bureau du 
Syndic. %, rue Turgeon. suite 
300. Ste-Thérèse (Qc).

jour de mai 2(X)fi.

AVIS EST PAR LES 
PRÉSENTES donné que la 
faillite de Les Bâtisseurs 
Fraumar Ltée, corps poli­
tique. légalement constitué 
ayant son siège social et princi­
pal établissement commercial 
au 19604. Chemin Côte-Nord, 
dans la ville de Mirabel, 
province de Québec. J7J 2B6. 
est survenue le Ifr jour de mai 
2008. et que la première 
assemblée des créanciers sera 
tenue le 3' jour de juin 21X18. à 
11 h. au bureau du Syndic. %, 
rue Turgeon. suite 300. Ste- 
Thérèse (Qc)

AVIS EST PAR LES 
PRÉSENTES donné que la 
faillite de Les Parements 
D’Altrav Inc;., corps poli­
tique. légalement constitué 
ayant son siège social et pnnci- 
pal etablissement commercial 
au 160. rue St-Charles Boro- 
mée. dans la Mlle de St-Charles 
de Mandeville. province de 
Québec. J0K1L0. est survenue 
le 16* jour de mai 2(X)8. et que 
la première assemblée des 
créanciers sera tenue le 3' jour 
de juin 2(X)8. à 12 h. au bureau 
du Syndic. 96. rue Turgeon. 
suite 300. Ste-Thérèse (Qc).

Éric Bisson, CA, C/RP, syndic. Responsable de l'actif

Prssk >. Bissors l\c. 
svyuic

96. rue Turgeon. suite 3(10. Ste-Thérèse Québec PE 3H9 
Tel. 45(i 435-8011 • Têlêi 450 455-5610

AVIS À TOUS NOS ANNONCEURS
Veuillez, s’il vous plaît, prendre connaissance de votre annonce et 
nous signaler immédiatement toute anomalie qui s’y serait glissée.

En cas d’erreur de l’éditeur, sa responsabilité se limite au coût de la parution.

f Commission des services
ItMll J électriques de Montréal

APPEL D’OFFRES
Contrat n° 1066

Modifications et additions au réseau municipal de 
conduits souterrains dans l’emprise de la rue St- 
Antoine, entre les rues Chatham et Lucien-L’Allier; 
dans l’emprise de la rue MacKay, entre le Boulevard 
René-Lévesque et la rue Overdale; dans l’emprise de la 
rue Overdale. entre les rues MacKay et Lucien L’Allier 
et dans l’emprise de la rue Lucien L’Allier, entre les rues 
St-Antoine et St-Jacques.
Sont admis à soumissionner les Entrepreneurs généraux 
détenant les licences appropriées en vertu de la Loi sur le 
bâtiment (L.R.Q., c B-1.1). En fonction des termes de la 
clause “Qualifications de l’entrepreneur’’ des instructions 
spéciales, ce contrat est de « CATÉGORIE III »

De plus, seules sont acceptées les soumissions des 
Entrepreneurs qui se sont procurés les documents d’appel 
d’offres disponibles à compter du 28 mai 2008, a partir de 
10 heures, au bureau de la Commission des services 
électriques situé au 75, rue de Port-Royal Est, bureau 610, 
à Montréal, (aux heures suivantes :8h30à12h00et 
13 h 30 à 16 h 30) contre un montant, non remboursable, 
de cinquante dollars (50S) payable par chèque ou mandat- 
poste Les soumissionnaires devront également pour 
être admis à soumissionner, s’être procurés, contre un 
montant non remboursable de cent vingt-cinq dollars 
(125 S) payable par cheque ou mandat-poste, une copie 
de la version du devis administratif et technique régis­
sant la construction du réseau de conduits souterrains 
et les réfections de surfaces, édition préliminaire 
janvier 2005, disponible au même bureau.
Pour toute information supplémentaire, une demande écrite 
par lettre, télécopieur ou coumel devra être acheminée à 
Monsieur Albert Bastien. chargé de projets, au bureau de la 
Commission situé à l’adresse mentionnée précédemment 
Une séance d’information obligatoire aura lieu le 4 juin 
2008 a 10 h. au bureau de la Commission, situé à l’adresse 
mentionnée précédemment.
La soumission doit être déposée à nos bureaux avant 14 h, 
le 12 juin 2008 La séance d’ouverture publique se tiendra 
immédiatement après

Chaque soumission doit être accompagnée d’un cautionne­
ment de soumission pour un montant de 10% du montant 
total de la soumission.
L’Entrepreneur soumissionnaire a la responsabilité de 
s'assurer du choix des sous-traitants, tant pour leur solva­
bilité que pour le contenu de leur soumission et doit 
s'assurer qu'ils détiennent les licences et permis requis.
La Commission ne sêngage a accepter ni la plus basse ni 
aucune des soumissions reçues et n'assume aucune 
obligation de quelque nature que ce soit envers le ou les 
soumissionnaires.
Division Gestion de projets
Commission des services électriques de Montréal

AVIS LÉGAUX & APPELS D’OFFRES • HEURES DE T0MBÉÊ~
Les réservations doivent être laites avant tèhÔO pour publication deux (2) jours plus tard.

Publications du lundi: Réservations avant 12 h OO le vendredi 
Publications du mardi: Réservations avant 16 h OO le vendredi

Té!.: 514 985 3344 Fax: 514 985 3340
Sur Internet : www.ledevoir.com/avls.html • www.ledevoir.com/offres.html 

Courriel : avisdev@ledevoir.com

Sudoku par Fabien Savary

6 5

9 7

Niveau de difficulté : FACILE

Placez un chiffre de 1 à 9 
dans chaque case vide. 
Chaque ligne, chaque 
colonne et chaque boîte 
3x3 délimitée par un trait 
plus épais doivent 
contenir tous les chiffres 
de 1 à 9. Chaque chiffre 
apparaît donc une 
seule fois dans une ligne, 
dans une colonne et dans 
une boîte 3x3.

0872

Solution du dernier numéro

/ 1 6 4 8 3 2 9 5
3 . 5 9 6 2 7 1 8 4
8 2 4 9 5 1 6 3 7
e! 7 2 8 1 9 5 4 3
4I 3 8 7 6 5 9 1 2
1 9 5 3 4 2 8 7 6
2 6 3 1 9 4 7 5 8
9 8 7 5 3 6 4 2 1
5 i 4 i 2 7 8 3 6 9

0871

SUDOKU : le logiciel
10 OOO sudokus inédits de 4 niveaux de difficulté 

par notre expert Fabien Savary 
En exclusivité sur le site des Mordus

www.les-mordus.com

s

http://www.ledevoir.com/avls.html
http://www.ledevoir.com/offres.html
mailto:avisdev@ledevoir.com
http://www.les-mordus.com
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LES SPORTS
HOCKEY

Stamkos dans 
la mire du Lightning

m

MIKE CASSESE REUTERS
Steven Stamkos, joueur des Sting de Sarnia est convaincu de 
pouvoir faire le saut dans la LNH grâce au prochain repêchage.

HOCKEY
FINALE DE U COUPE 

STANLEY
Detroit (1)c. Pittsburgh (2)

(Detroit mène la série 1-0)

Hier
Pittsburgh à Detroit

Mercredi
Detroit b Pittsburgh. 20h

Samedi 31 mai
Deiroit a Pittsburgh. 20h

(Tous les matchs à CBC, RDS)

SOCCER

?

L

United Soccer Leagues (USL) 
G P N BP BC Pts

Charleston 5 1 2 12 5 17
Minnesota 4 2 1 8 5 13
Portland 3 0 4 7 3 13
Seattle 3 1 3 10 6 12
Vancoover 3 2 1 3 3 10
Caroline 2 0 4 6 4 10
Atlanta 2 3 2 10 14 8
Montréal 2 4 1 5 7 7
Miami 1 6 2 8 15 5
Porto Rico 1 3 1 5 7 4
Rochester 0 4 3 2 7 3

NOTE: Trois points pour une victoire et un point 
pour une nulle.

...Aujourd'hui_________
Miam ,i Portland

Demain
Vancouver à Charleston, Ï9h30 

Seattle en Caroline, 19h30
__________Vendredi

Portland à Montréal, 19h30
Seattle à Porto Rico, 20h

FRANÇOIS LEMENU

Detroit — Steven Stamkos n’a 
jamais rencontré Vincent Le- 
cavalier. Le joueur de centre du 

Sting de Sarnia en aura l’occasion 
au cours des prochaines semaines 
puisque le Lightning de Tampa 
Bay a bien l’intention de le récla­
mer au tout premier rang du pro­
chain repêchage.

Stamkos est en effet un choix 
unanime pour être le premier 
joueur sélectionné à l’encan de la 
ligue nationale qui sera tiendra à 
Ottawa les 20 et 21 juin.

«J’ai toujours admiré la détermi­
nation de Lecavalier», disait Stam­
kos, hier, lors d’un dîner organisé 
en l’honneur des meilleurs es­
poirs juniors.

«Lecavalier n’est pas seulement 
un joueur talentueux. Il est aussi très 
déterminé. Je me souviens l’avoir vu 
préparer un but dans le septième 
match de la finale de la Coupe Stan­
ley contre Calgary. C’était juste une 
question d’effort.»

I eeavalier a été le premier joueur 
choisi en 1998. Stamkos croit que 
cela pourra les rapprocher.

«Il a déjà été dans cette situation. 
dit Stamkos, qui excelle autant au 
baseball qu’au hockey. Il va com­
prendre ce que je serai en train de 
vivre.»

Stamkos est convaincu de pou­
voir faire le saut a la LNH comme 
l’ont fait l’an dernier Patrick Kane, 
des Blackhawks de Chicago, et 
Sam Gagner, des Oilers d’Edmon­
ton, deux joueurs qu’il a affrontés 
dans la ligue junior de l’Ontario.

«J’espère suivre leurs traces, dit-il. 
Comme moi, ils ne sont pas très 
gros. Ça ne les empêche de réussir 
dans la LNH.»

«fiai eu l’occasion de parler à Kane 
et Gagner durant la saison. Ils m’ont 
simplement dit de travailler fort.»

Stamkos n’est pas imposant à 
S’il» et 176 livres. D entend se ren­
forcer au cours de l’été.

«]e vais m’entraîner, dit-il. Je suis 
allé aujourd'hui [hier] dans les ves­
tiaires des Red Wings et des Pen­
guins et j’ai pu constater que tous les 
joueurs sont physiquement très forts.»

Cette saison, Stamkos, un To- 
rontois, a marqué 58 buts en 61 
matchs à Sarnia. Il a aussi rempor­
té la médaille d’or au Championnat 
du monde de hockey junior.

Le repêchage de cette année sera 
dominé par les défenseurs. Quatre 
des six premiers joueurs sélection­
nés risquent d’être des arrières. 

Outre Stamkos et le Russe Niki­

ta Filatov, l’Américain Zach Bogo- 
sian, des Petes de Peterborough, 
Drew Doughty, du Storm de Guel­
ph, Luke Schenn, des Rockets de 
Kelowna, et Alex Dipietrangelo, 
des Ice Dogs de Niagara, torment 
un quatuor de défenseurs qui va 
faire saliver bien des équipes. Ty­
ler Myers, des Rockets, pourrait 
aussi faire partie du groupe.

Le Canadien devra se contenter 
de regarder passer la parade. Le 
Tricolore possède le 25e rang de 
sélection à moins que Bob Gainey 
ne décide de transiger pour ga­
gner quelques places.

La Presse canadienne

Les sports extrêmes au petit écran québécois
SYLVAIN LAROCQUE

Si tout va bien, les amateurs qué­
bécois de planche à neige, de 
planche à roulettes et d’autres 

sports dit «extrêmes» auront bientôt 
leur canal de télévision spécialisé.

En novembre, un jeune entre­
preneur de Québec, Cari Rous­
seau, a déposé une demande à cet 
effet auprès du Conseil de la radio­
diffusion et des télécommunica­
tions canadiennes (CRTC) et il 
s’attend à une réponse positive 
d’ici quelques semaines.

On peut comprendre que 
l’homme de 32 ans ait confiance:

aucune entreprise ne s’est oppo­
sée à son projet devant le CRTC, 
pas même le tout-puissant Réseau 
des sports (RDS).

Le lancement de Radical Télé est 
prévu le 1er janvier 2009. L'objectif 
est d’obtenir l'adhésion de 250 000 
abonnés d’ici la fin de l'année 2009 
et de 500 000 au bout de la quatriè­
me année d’activités. Fait intéres­
sant, Radical Télé sera le premier 
canal spécialisé à s’établir à Québec.

On vise le groupe des 14-34 ans 
avec des sports comme le «wake- 
board», le surf, le «freestyle moto­
cross», le BMX et le «freeskiing». 
Vidéotron et Cogeco ont déjà mon-
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HORIZONTALEMENT

1. Louches.
2. Sensibles - Supprime.
3. Appuie fortement sur - 

Malpropres.
4. Dans ce pays - Dépôt.
5. Basané - Baie nippone 

- Cube.
6. Pressentie - Pas à moi.
7. Magnésium - Réponse 

négligée.
8. De la ville - Jeune 

enfant.
9. Qui est dépassé - Petit 

trait horizontal.
10. Qui croît parmi les 

décombres - Prénom 
anglais.

11. Se termine le jeudi 
saint - Usé par 
frottement.

12. Bouquines - Ils sont 
cinq - Pour désigner.

VERTICALEMENT

1 Petite pâtisserie - 
Centilitre.

2. Avant le dîner - Naît 
d'un frottement - 
Musique d'Algérie.

3. Tubercules comestibles.

4. Allez, en latin - Cruche.
5. Faire répéter - 

Questions d'un test.
6. On l'a à l'oeil - Officier 

de Louis XV - Crie, en 
parlant du daim.

7. Indique le nombre - 
Être suprême - 
Possessif.

8. Pas debout - Vifs.
9. Perfectionner.
10. Fonction exercée par 

quelqu'un - Sert à 
suspendre - Ancien oui.

11. Allongé - Degré.
12. Monnaie antique - 

Largeurs de papier 
peint.
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SOLUTION DU DERNIER NUMÉRO

tré de l’intérêt pour offrir Radical 
Télé à leurs abonnés.

Passionné de sports d’action de­
puis son adolescence, M. Rousseau 
espère que Radical Télé permettra 
de donner plus de visibilité aux nom­
breux athlète? québécois de ces dis­
ciplines. Comme quoi l’Internet, mal­
gré son énorme popularité chez les 
jeunes, n’a pas encore réponse à tout

«Il y a beaucoup d’action au 
Québec, mais on n’a pas de plate­
forme pour le montrer, affirme 
Cari Rousseau. Le Web est très 
bon, mais on a de la difficulté à se 
montrer au grand public.»

M. Rousseau s’attend en outre à 
ce que la nouvelle vitrine encoura­
ge la tenue au Québec de nou­
velles compétitions majeures dans 
ces sports.

La société de M. Rousseau,

RDL Média, produit déjà le plus 
important événement de wake- 
board au Québec, Wakeast, qui se 
déroule au lac Saint-Joseph, près 
de Québec, depuis 2003.

Payant?
RDL Média a conclu une enten­

te qui lui permettra de diffuser 
tout le contenu de Fuel TV, un ca­
nal américain de sports d’action 
appartenant au géant FOX.

En vertu des règles du CRTC, Ra­
dical Télé devra produire, pendant 
sa première année d’exploitation, 
une soixantaine d’heures de conte­
nu original, soit 15 % du bloc de 400 
heures qui tournera en boucle. Cet­
te proportion devra atteindre 35 % à 
la troisième année d'exploitation.

La Presse canadienne
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ET PUIS EUH

Que vaut un homme?

Jean Dion

A
insi, on voit ce que cela 
donne quand des vieux 
affrontent des jeunes. Ils 
connaissent tous les trucs, les vieux, 

et même si on dit d’eux qu’ils sont 
trop vieux, cela ne les dérange pas, 
ça fait longtemps qu’on le leur dit 
précisément parce qu’ils sont vieux. 
Le Detroit n’était pas supposé se 
rendre aussi loin, on disait qu’ils 
étaient excessivement âgés et que 
s’ils terminent chaque année avec 
autant de points, c’est qu’ils jouent 
dans une division poche avec 
beaucoup de matchs contre des 
clubs poches comme le Chicago, le 
St. Louis, le Columbus et le 
Nashville. Mais ils sont en finale, et 
ça donne 4-0 contre une attaque 
terrifiante, 36 lancers contre 19, et ils 
les ont complètement embouteillés 
et vous pouvez être certains que les 
Penguins étaient frus samedi soir au 
sortir des hostilités. C’est ce qui 
arrive quand vos trucs ne 
fonctionnent pas parce que l’autre 
les connaît tous.

Je vous le dis, ça ressemble à 
1983, quand il fallait que les Oilers 
se fassent ramasser une dernière 
fois par les vieux Islanders avant 
de partir en orbite pour un sacré 
bout de temps.

Bon, certes, il pourrait être pré­
somptueux de liquider tout de sui­
te une série en apparence aussi 
prometteuse, étant donné qu’il ar­
rive fréquemment que le vent tour­
ne soudain dans le merveilleux 
monde du sport™. J’en veux tou­
jours pour exemple la lutte profes­
sionnelle, où un gars de toute évi­
dence moribond décide tout à 
coup qu’il en a marre de se faire 
piocher dessus, retrouve une éner­
gie cinétique impressionnante et 
transforme son adversaire, qui ne 
se doutait jusque-là, de rien en 
quartier de bœuf identique à celui 
dont se servait Rocky dans ses 
séances d’entraînement. Il y a 
beaucoup à apprendre de la lutte. 
Une volte-face similaire est donc 
toujours susceptible de se produi­
re au hockey, qui est arbitré à peu 
près de la même manière. Mais les 
vieux ne s’en iront pas comme ça.

Cela dit, il existe deux sortes de 
questions. Non, pas les vraies 
questions que posent les intervie­
weurs chevronnés et les autres, là, 
les fausses. On parle plutôt ici de 
questions essentielles et de ques­
tions superfétatoires.

Exemple d’une question essen­
tielle. Hier, pendant le match oppo­
sant les Dodgers de Los Angeles 
aux Cubs de Chicago sur les 
ondes WGN Sports, une station de 
télévision de la Ville des Vents, ils 
posaient une question. De nos 
jours, plus guère un match de 
sport ne se déroule sans qu’une 
question soit posée et qu’on de­
mande au public ce qu’il en pense. 
Le procédé est parfaitement inutile 
et le résultat insignifiant puisque 
n’importe qui peut voter n’importe 
combien de fois, mais que voulez 
vous, le public aime qu’on s’adres­
se à lui pour connaître son avis, ça 
le fait sentir tout chose dans son 
Ford intérieur, et comme il se sent 
bien, ça va peut-être l’inciter à 
acheter un cellulaire de la compa­
gnie qui commandite la question. 
(Et si vous vous demandez ce que 
je faisais à regarder un match de

baseball à Chicago hier après- 
midi, je répondrai: mon dur bou­
lot)

Donc, la question était mettez- 
vous du ketchup dans vos hot- 
dogs? Juré. Une question d’autant 
plus fondamentale qu’il parait 
qu’il est sacrilège de mettre du 
ketchup dans un hot-dog chicago- 
lais. Vous ne me croyez pas? Véri­
fiez, vous verrez. Entrez dans 
Google «hot dog with ketchup», et 
la vérité jaillira. Par-delà la culture 
locale de l’Illinois, la science s’est 
aussi penchée sur le problème, et 
elle en serait arrivée à la conclu­
sion qu’il s’agit d’un mariage non 
recommandé. La forte dose de 
sucre qu’on retrouve dans le ket­
chup et qui est primordialement 
destinée à combattre l’acidité de 
la tomate aurait en effet pour effet 
d’enterrer, au lieu de le relever, le 
goût de la saucisse tout bœuf. 
Cette idée se vérifie du reste dans 
le fait que règle générale, lors­
qu’on commande un hot-dog tout 
garni, celui-ci est servi avec pas 
de ketchup. Enfin, c’est très com­
pliqué, et il est clair qu’on n’a pas 
fini d’en parler en cette ère de 
bouleversements mondiaux dans 
les habitudes de vie.

Autre interrogation, accessoire 
celle-là: que vaut un homme? 
Vous saviez que celle-là s’en ve­
nait n’est-ce pas? Or ici encore, le 
baseball vient alimenter la ré­
flexion. L’histoire est trop bonne 
pour ne pas être évoquée au com­
plet, et je remercie l’ami Fred de 
me l’avoir signalée. Ça vient d’As- 
sociated Press.

«Les Vipers de Calgary, de la Gol­
den Baseball League, n’arrivaient 
pas à faire entrer au Canada l’une 
de leurs récentes acquisitions, le lan­
ceur John Odom, qui était bloqué 
par les services d’immigration. Et les 
Broncos de Laredo (Texas), de la 
United League, étaient disposés à 
courir un risque peu coûteux en en­
gageant eux-mêmes un nouveau 
lanceur.»

«Et les Vipers voulaient 
vraiment, vraiment avoir de nou­
veaux bâtons.»

«Un mois après avoir signé un 
contrat avec une équipe canadienne, 
Odom s’est donc retrouvé mardi der­
nier avec une équipe qui joue ses 
matchs locaux près de la frontière 
mexicaine. Le tout pour 10 bâtons 
Prairie Sticks Maple, peints en noir, 
longs de 34 pouces et de type C243.»

«’’Ils voulaient juste des bâtons, de 
bons bâtons, des bâtons en érable”, a 
commenté vendredi le directeur gé­
néral des Broncos, Jose Melendez.»

«Les bâtons se détaillent 69 $ piè­
ce, mais un achat d’au moins six 
exemplaires fait baisser leur coût à 
65,50 $ l’unité.»

«Les Vipers avaient embauché 
Odom, mais une infraction crimi­
nelle mineure, dont il n’avait pas 
fait état aux dirigeants de l’équipe, 
est apparue aux responsables de 
l’immigration canadienne lorsqu’ils 
ont examiné son passeport.»

«Les Broncos se sont montrés in­
téressés à Odom, mais les Vipers ne 
voulaient aucun de leurs joueurs en 
retour — ils auraient dû payer 
1000 $ pour en amener un à Calga­
ry —, ni une somme d’argent.»

«Ce n’est pas la première fois que 
les Vipers font preuve d’originalité 
dans leurs transactions. Ils ont déjà 
essayé d’obtenir les services d’un lan­
ceur contre 1500 sièges lorsque leur 
stade était en rénovation.»

«Odom doit être placé sur la liste 
des joueurs actifs lundi (hier), et il 
effectuera son premier départ mer­
credi (demain), a dit Melendez.»

On vous tiendra au courant

jdionffiledevoir.com

EN B

La coupe Grey 
à Montréal
C’est à Montréal que sera disputé 
le match de la coupe Grey, en 
2008, et la question est de savoir 
si le nouvel entraîneur des 
Alouettes, Marc Trestman, aidera 
l’équipe à conquérir le titre cette 
année. Trestman a passé 17 ans 
comme assistant et coordonna­
teur offensif dans la NFL, mais il 
est une nouvelle figure dans la 
Ligue canadienne. Le directeur 
général Jim Popp, qui s’est vu re­
levé de la fonction additionnelle 
d’entraineur, l’an dernier, aimerait 
bien voir les Alouettes disputer le 
match de championnat à domici­
le, on s’en doute bien. E admet 
toutefois que la tâche s’annonce 
ardue pour Trestman et l’équipe 
d’entraîneurs lors du camp d’en­
traînement, où l’on voudra mettre 
tout le monde au même diapason. 
Selon les règles de la convention 
collective de la LC F, les équipes 
ne peuvent pas organiser de 
séances d’entraînement avant le 
début du camp. Le président Lar­
ry Smith espère briser un record 
d’assistance pour la coupe Grey, 
qui sera disputée le 23 novembre

R E F

au Stade olympique. Près de 40 
000 billets ont déjà été vendus; 
l’objectif du comité du match sera 
de battre la marque de 68 318 per­
sonnes à la coupe Grey de 1977, 
remportée par les Alouettes face 
aux Eskimos d’Edmonton, dans 
un Stade olympique qui n’avait 
pas encore de toit Les Alouettes 
n’ont pas remporté la coupe Grey 
depuis 2002, quand ils ont défait 
les Eskimos 25-16 à Edmonton. 
-La Presse canadienne

Federer atteint 
le second tour
Le Suisse Roger Federer s’est his­
sé hier au deuxième tour des In­
ternationaux de France de tennis 
sans trop forcer son talent D a bat­
tu l'Américain Sam Querrey 64,6 
4 et 6-3. Le numéro un mondial n'a 
certes pas joué son meilleur tennis 
dans cette partie de lh35, mais 
cela a amplement suffi pour dispo­
ser du Californien. 40r mondial. 
Une tête de série a disparu hier 
matin: le Chypriote Marcos Bagh- 
datis, numéro 17 et ancien finaliste 
des Internationaux d'Australie, a 
subi la loi de l'Italien Simone Bolel- 
li 62.64.62.-AP
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Et il y a l’Off itou

Michel Bélair

G
rande semaine en perspective au festival 
TransAmériques (FTA). En danse 
comme en théâtre, de grandes pointures 
arrivent qui risquent de brasser la cage comme on 

dit dans les chaumières bulgares.
Du seul côté du théâtre, il y a d’abord ce que les 

gens du festival décrivent comme un «brûlot poli­
tique qui carbonise au second degré les certitudes». Ça 
porte le titre d'Oxygène et l'on vous le souligne com­
me ça pour deux principales raisons.

Le texte d'abord, du jeune dramaturge russe 
Ivan Viripaev, que l’on présente comme une sorte 
de pamphlet extrêmement critique de l’état du 
monde écrit sous la forme d’une parodie des dix 
commandements de Dieu. Vu par un Russe icono­
claste, ça peut être intéressant... Et il y a aussi la 
présence du metteur en scène bulgare Gallin Stoev 
installé à Bruxelles depuis plusieurs années et 
d’où provient d’ailleurs ce spectacle hors norme 
reposant sur les épaules d’un DJ et de deux ac­
teurs danseurs et chanteurs aussi, tant 
qu’à y être. «Entre théâtre et concert 
techno», souligne le cahier de presse.
Ça débute ce soir à l’Espace libre. Jus­
qu'à samedi.

Et puis il y a Seagull-Play (La Mouet­
te), ce truc bizarroïde dont nous parlait 
le metteur en scène Enrique Diaz dans 
notre cahier Culture du week-end der­
nier. Là aussi, la charge risque d’être 
assez forte, on vous aura prévenus.
Cette réécriture actualisée de Tché­
khov s’installe demain soir à l’Usine C 
jusqu'à samedi.

Enfin, à quelques portes de là, chez 
Prospéra, arrive également cet autre étrange objet 
théâtral de Louise Bombardier sur l’autisme: Les Pe­
tits Fantômes mélancoliques. Quand on voit que le 
travail implique aussi l'influence directe de l’œuvre 
intrigante du peintre Balthus, de la chorégraphe 
Louise Bédard et du metteur en scène Claude Pois- 
sant, cette production du Festival international de lit­
térature apparaît encore plus invitante.

Et il y a l’Off itou.
L’Off qui en est à sa deuxième édition tout com­

me le nouveau FTA et dont l’organisation semble 
vouloir se stabiliser autour d’une équipe efficace 
qui s’est mise sur pied dans des délais étonnam­
ment courts. Son travail vient déjà s’inscrire au ta­
bleau des bonnes idées des dernières années qui 
nous ont donné des initiatives intéressantes com­
me Carte Premières et la Centrale. L’OFF.T.A. 
nous propose un mélange intéressant d’audaces et 
de nouveautés agrémenté de quelques valeurs 
sûres bien choisies. Théâtre, danse et performan­
ce sont au rendez-vous sous diverses formes: le re­
groupement de tout cela en une programmation de 
festival axé aussi sur l’audace des petites compa­
gnies d’ici est encore un peu aléatoire, cela va de 
soi, mais l’on se dirige très certainement dans la 
bonne direction. Yeah!

On remarquera d’abord, bien sûr, la présence du 
Théâtre de la Pire Espèce qui investit deux produc­
tions dans l’événement la nouvelle version revue et 
corrigée de Persée et le tout nouveau spectacle d’Oli­
vier Ducas, Roland, dont je vous ai parlé hier et qui 
lui s’adresse aux jeunes publics. Les deux spectacles 
alternent dans la petite salle Jean-Claude Germain 
jusqu’au 15 juin avant d’aller prendre l’air un peu par­
tout ici et ailleurs.

Ce ne sera pas là la seule folie de ce festival 
puisque Gervais Gaudreault s’est lancé dans la mise 
en scène d’un spectacle audacieux réunissant les 
textes de 12 auteurs, Nous étions une fois qui est à 
l’affiche de la galerie-boutique Eva B., boulevard 
Saint-Laurent jusqu’au 11 juin. Et puis le Théâtre 
d’Aujourd’hui accueille aussi, dès 22h, jeudi, Esteban 
la plus récente création de Stéphane Crète, qu’il met 
en scène et qu’il joue lui-même.

Il ne faut pas oublier non plus le collectif Farine 
orpheline (dont vous parlera bientôt le collègue 
Delgado) qui revient cette année avec Nécropoles,

un spectacle sur la mort et la sagesse qui prend l’af­
fiche demain soir dans une eglise désaffectée du 
Centre-Sud. Et ceux qui n’ont toujours pas vu le 
très cynique Quelques conseils utiles aux élèves huis­
siers mis en scène par Jean-Marie Papapietro pour­
ront se reprendre samedi à la Maison de la culture 
Plateau-Mont-Royal.

Mais il y a aussi des équipés beaucoup moins 
connues: quand vient le moment de parler de leur 
travail, on ne peut que se fier à la rumeur ou encore 
aux textes de présentation offerts sur le site Internet 
du festival (www. ofHa.com). Comme par exemple 
Vroom du Théâtre de Goudron, un spectacle solo 
inspiré A'Hamlet sur un texte de Daniel Audi Dodge 
(!), qui met en scène des marionnettes bas de gam­
me... C’est à la Petite Licorne jusqu’au 10 juin selon 
l'horaire complique que vous devinez.

Ou encore cette performance-installation Endor- 
mi(e)s qui prend l’affiche ce soir dans la salle de re­
petition de l’Espace libre jusqu’à jeudi. Nini Belanger 
nous dit que son travail n’est pas tout à fait prêt et 
qu’il sera présenté plus tard, «en août, dans un lieu 
non théâtral». Mais l’histoire est tellement étrange 
que je vous en cite le résumé. «Dans un bordel, un 
vieil homme... Une jeune fille l’attend, étendue sur le 
lit, droguée pour lui éviter toute gêne. Pourquoi est-il 
venu? Est-ce seulement pour toucher ce corps mer­
veilleux ou pour narguer la mort? La peur s'empare 
de lui. Il voudrait partir, mais il en est incapable et se 
met à pleurer.» Ouhhhh...

Mais ce n’est pas tout, bien sûr. Il y a aussi Swit­
ch des Sœurs Schmutt, programmées 
en même que le Gus de l’Affaire Belet­
te à l’Agora de la danse. Et le très intri­
gant Patty Diphusa de Pedro Almodo­
var: Bénédicte Décary y lit les chro­
niques que le cinéaste a écrites pour 
l’hebdomadaire La Luna dans les an­
nées 1980 et dans lesquelles il faisait 
de son alter ego féminin une star du ci­
néma porno (à compter de ce soir et 
jusqu’à jeudi, dans la grande salle du 
Théâtre d’Aujourdhui).

Et puis il y a tous les autres: Gravel- 
works 1.6, Pixel Project, Kit Mobile, les 
Imprudanses, les Esthéticiennes de l’âme, 

Béréniceadeuxsoeursquis’aimentpas mis en en scène 
par Alice Ronfard et encore plusieurs autres dont je 
ne saurais vraiment rien vous dire d’autre que ce 
que je trouverais dans le dossier de presse. 
D’ailleurs, si vous voulez en savoir plus, ou même ré­
server des billets, qui sait, vous n’avez qu’à explorer 
le site très efficace du festival (www.offta.com encore 
une fois). Voilà.

En vrac
■ La comédienne Sophie Cadieux et le metteur en 
scène Sylvain Bélanger du Théâtre du Grand Jour 
sont à Paris où ils présentent, à compter de ce soir 
et jusqu’au 14 juin, le bouleversant Cette fille-là de 
Joan MacLeod. Ça se passera au Tarmac de la Vil- 
lette qui accueille pour la première fois une compa­
gnie d’ici. Rappelons que de toutes les versions de 
la pièce de MacLeod qui sont passées à Montréal 
au cours des trois dernières années, c’est sans dou­
te la plus déchirante.
■ Le Théâtre des Ventrebleus qui nous avait amorcé 
son existence avec l’irrésistible Capitaine Horribifa- 
bulo et poursuivi avec Scrooge et Poe nous propose 
maintenant une «comédie western», Rex. C’est évi­
demment Jean-Guy Legault, le principal animateur 
du groupe qui signe la mise en scène. Ça chose 
prend l’affiche du Studio André-Pagé de l’Ecole na­
tionale, angle Saint-Denis et Laurier jusqu’au 7 juin. 
On se renseigne au = 514 844-2172.
■ Les 5 et 6 juin, l’UQAM présente deux journées 
d’étude extrêmement chargées sur le thème «Effets 
de présence et effets de réel dans les arts de Iq scè­
ne et les arts médiatiques». Josette Féral de l’Çcole 
supérieure de théâtre et Louise Poissant de l’Ecole 
des arts visuels et médiatiques sont les principales 
animatrices de la rencontre qui accueille de nom­
breux conférenciers et spécialistes d’ici et d’un peu 
partout en Europe. La rencontre a lieu dans la salle 
A-1330 du Pavillon Hubert-Aquin et l’on peut se ren­
seigner davantage au n 514 987-3000, poste 3255.
■ Le DynamO Théâtre annonce, une série de 22 re­
présentations en Angleterre, en Ecosse et en Irlande 
de sa plus récente création, Il était trois fois... Jus­
qu’au 18 juin, le spectacle mis en scène par Robert 
Dion et Jacqueline Gosselin sera offert en représen­
tations scolaires et familiales et participera au festi­
val de Nottingham.

Le travail 
de l’Off vient 

déjà s’inscrire 
au tableau des 
bonnes idées 
des dernières 

années

Trouver la voix

SÜZAWK t» NUI

Denise Filiatrault signe la mise en scène de Sweet Charity.

SWEET CHARITY
Livret de Neil Simon. Traduction 
d’Yves Morin. Mise en scène de 
Denise Filiatrault. Au Theatre du 
Rideau-Vert, jusqu'au 14 juin. En 
supplémentaires a la Salle Pierre- 
Mercure, du 26 juin au 5 juillet.

MARIE LABRECQI E

On doit à la comédie musicale 
Sweet üuirity La chanson à suc­
cès Big Spender fici traduite par 

«beau parleur») et les danses au sty­
le original et enlevé du légendaire 
Bob Fosse. Créee en 1966 sur 
Broadway, cette pièce met en vedet­
te une naive héroïne pour qui, en 
dehors de l’amour, il n’y a point de 
salut.. La douce Charity compte sur 
un amoureux pour l’extirper de sa 
condition et lui permettre de quitter 
le ballroom miteux où elle est entraî­
neuse. Eternellement optimiste, jus­
qu'à la bète crédulité, l'attachante 
New-Yorkaise est une proie facile 
pour tout ce qui porte un pantalon.

Malgré son cadre a priori sordi­
de, on assiste ici à une sorte de 
conte de fées à l'envers, fort léger, 
empreint de fantaisie et de cou­
leurs. Sa mince intrigue suit Chari­
ty (MariœEve Beaulieu) dans ses 
malheureuses tribulations avec la 
gent masculine, où elle collectionne 
les déceptions. Jusqu’à sa ren­
contre avec Oscar (Gabriel Sabou- 
rin), un comptable timoré.

Le spectacle mis en scène par De­
nise Filiatrault déploie passablement

d’efficacité. Réduite à quelques ac­
cessoires soi' fond d'une vue noctur­
ne de Manhattan, la scénographie 
permet beaucoup de mobilité, alors 
qu’on st' promène dans moult Leux: 
pont de Central Park, ascenseur, mé­
tro... La pièce a du style, un humour 
très bon enfant et une atmosphère 
héritée des années 60. fa's costumes 
sont flamboyants, et It's tilk's du dan­
cing (Emily Begin, Nathalie Ga- 
douas et Chantal Dauphinais) 
gouailleuses à souhait. Mais la sub­
stance, elle, demeure mince.

Contrairement à My Fair Ixidy ou 
Cabaret, de précédents succès du Ri­
deau Vert, Sweet Charity ne compte 
pis sur un livret fort. D’où la nécessi­
té de miser siu- de bons numéros mu­
sicaux. Si les chansons n'accrochent 
pas vraiment (outre celle déjà men­
tionnée), le clou du spectacle, pour 
moi, s’avère quelques chorégraphies 
collectives, bien exécutées; notam­

ment la scène (Luis la boite chic, où 
Geneviève Dorion-Coupal semble 
s’ètre inspirée des mouvements 
brilLuits de Bob Fosse. Ix' tableau dé­
janté de l’église hippie, pinxlique et 
énergique, divertit également.

Si le jeu est généralement à la 
hauteur, sur le plan vocal, c’est 
moins convaincant chez; certains 
interprètes. Ainsi, Marie-Eve Beau- 
lieu, qui porte le spectacle de bout 
en bout avec enthousiasme et fnu- 
cheur, compose une channiuite in­
génue. In jeune comédienne pos­
sède la candeur du personnage. 
Mais peu de vont...

Ce spectacle nous le rappelle: 
difficile. (Luis un ix'til marché com­
me le Québec, de dénicher des 
d;uiseurs-cli;uiteurs-coniédiens ca- 
pables de briller (Luis les trois arts 
exiges p;u' la comédie musicale.

Collaboratrice du Devoir

T II É À T K E

La pensée des inconnus
LAMAREA

Texte et njise en scène: Mariano 
Pensotti. Evénement gratuit pré­
senté à l’extérieur, rue Emery, à 

21 heures jusqu’au 28 mai.

HERVÉ G U A Y

Cette année, un des événements 
extérieurs et gratuits du FTA 
est In Marea Cette création de l'Ar­

gentin Mariano Pensotti a vu le jour 
dans les rues de Buenos Aires 
avant d’être adaptée et présentée 
dans d’autres villes: à Bruxelles, Du­
blin et Rouen. Les 16,17 et 18 mai 
derniers, le Carrefour international 
de théâtre de Québec a aussi ac­
cueilli cet objet théâtral à la fois 
étrange et familier. J’ai d’ailleurs vu 
La Marea dans cette ville où l’on 
avait réquisitionné le segment le 
plus commercial de la rue Cartier 
pour l’occasion. À cet endroit parti­
culièrement bien choisi, parce que 
très fréquenté des habitants de Qué­
bec, les tableaux silencieux créés 
par Pensotti ont attiré une foule com­
pacte. En effet le grand public se 
pressait tous les soirs, ne voulant pas 
rater les gestes et les pensées d’in­
connus, pareils à ceux dont nous cô­
toyons l’existence jour après jour.

Le principe de La Marea est à la 
fois simple et très évocateur. On re­
crée, dans les commerces, dans des 
appartements et sur la chaussée 
même, des intérieurs et des exté­
rieurs tous dotés d’un écran. Celui-ci 
permet au spectateur qui assiste à 
un tableau donné de suivre pendant 
neuf minutes les pensées ou l’histoi­
re présumée d’une ou deux per­
sonnes évoluant dans un café, une li­
brairie ou sur un bout de trottoir. Le

public se déplace ensuite vers un 
autre tableau vivant où le phénomè­
ne se répétera. Quiconque peut 
donc suivre les neuf tableaux propo­
sés (Luis l’ordre qui lui convient Le 
plus souvent, en effet, l’on est guidé 
p;u' le hasard. On peut aussi choisir 
le temps qu'il veut consacrer à l’en­
semble. Pour cela, l'empreinte lais­
sée pu- ce spectacle peut varier sen­
siblement d'un individu à l’autre se­
lon le parcours qui a été le sien.

Une partie du plaisir consiste ici à 
se mêler à une foule et à jouer du 
coude pour bien trouver le décor ur­
bain où les comédiens apparaissent 
décor fabriqué à même les caracté­
ristiques de la rue choisie. Mais ceci 
ne serait pas complet sans Li possi­
bilité qui nous est offerte de voir les 
pensées des personnages défiler 
sur un écran situé à proximité. A 
quoi s’ajoute naturellement la joie 
d’entrer subrepticement dans des 
existences assez variées. Un peu 
comme si l’on imagimtit ce qui se 
passe dans la tête d’un couple en 
train de dîner à quelque pas de 
nous, mais dont on peut difficile­
ment saisir la conversation.

Par son dispositif ingénieux, Pen­
sotti satisfait notre curiosité d’être 
humain envers nos semblables en 
nous permettant de lire immédiate­
ment ce à quoi ils sont en train de 
penser quand nous les suivons du 
regard. Devant certains tableaux, il 
nous reste cependant un doute — 
et c’est heureux — quant à l’adé­
quation entre ce que nous voyons 
et le «récit» qui nous est offert. Ce 
décalage laisse dès lors chacun 
libre d'interpréter tout épisode 
comme il l’entend.

Alimente aussi cette double im­

pression de réalité et d’irréalité le jeu 
des acteurs qui a quelque chose de 
mécanique et d’extérieur. Cette 
étrangeté des interprètes, recrutés 
sur place, fait en sorte que nous 
nous projetons encore davantage 
(Luis ces figures pour ainsi dire in­
achevées, tant leurs mouvements, 
leurs gestes et leurs déplacements 
sont anodins. Il reste donc beaucoup 
d’espace au spectateur [xmr rêver et, 
éventuellement, trouver des corres­
pondances entre ces tranches de vie 
et sa propre existence.

les événements vécus en direct 
par les personnages et les pro­
blèmes auxquels ceux-ci font face 
vont du plus ordinaire (un rendez- 
vous amoureux) au drame fantas­
tique (un jeune homme dont on ap­
prend qu'il est régulièrement violen­
té pour des raisons mystérieuses). 
Qu'importe, nous devenons à 
chaque fois témoin de la vie des 
autres, de leur vie intérieure en par- 
ticulier, dont, au fond, nous savons si 
peu, même quand nous vivons tout 
près d’eux.

Telle est donc l’agréable prome­
nade de fin de soirée que nous pro­
pose Pensotti qui adapte toujours 
son travail au milieu urbain et à la 
communauté qui le reçoit. Rares 
sont les artistes qui, comme lui, 
cherchent à lever le voile sur la part 
d’inconnu que recèle le moindre qui­
dam. Aussi aurait-on tort de rater la 
version montréalaise,de I/i Marea 
qui s'ébranlera rue Emery, angle 
Saint-Denis, deux soirs encore. Car, 
hors de la fiction, il est à peu près im­
possible d'avoir libre accès aux pen­
sées des autres.

Collaborateur du Devoir
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NOS CHOIX
CE SOIR 

Paul Cauchon

TOUT LE MONDE EN PARLAIT
Ce soir les «insoumis de la guerre du Vietnam», les ob­
jecteurs de conscience qui se réfugiaient au Canada. 

Radio-Canada, 19h30

GRANDS REPORTAGES
Documentaire sur l’actuelle révolution sexuelle en Chine, et 
sur les changements dans les rapports hommes-femmes. 

RDI, 20h

TÉMOIN À CHARGE
Une célèbre pièce d’Agatha Christie, un réalisateur doué, 
Hilly Wilder, et trois comédiens de grande classe, Charles 
Laughton, Marlene Dietrich, Tyrone Power. Excellent film. 

Télé-Québec, 2Ih

BONS BAISERS DE FRANCE
Jean-Luc Mongrain est l’invité de la semaine. On reçoit 
ce soir Denis Coderre, Dick Rivers et Audrey de Monti- 
gny. Quel mélange, quand même!

Radio-Canada, 2Ih

Classification des films fl) Chef-d'œuvre — (2) Excellent — (3) Très bon — (4) Bon — (S) Passable — (6) Médiocre — 17) Minable
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Audiences du Journal de Québec Festival en chanson de Petite-Vallée Tournages au Québec

Après l’anniversaire, le renouveau
L’aspect concours est mis de coté, et douze lauréats 

se partagent les honneurs

MARIE-HÉLËNE TREMBLAY LE DEVOIR
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Catherine Leduc, Michel Rivard et Matthieu Beaumont du 
groupe Tricot Machine fraterniseront avec les gagnants du 
prochain Festival en chanson de Petite-Vallée.

SYLVAIN CORMIER

Clapotera? Clapotera pas? C’est 
cette année que l’on saura si le 
Festival en chanson de Petite-Val­

lée, nouvelle version «gossée main» 
par le grand timonier Alan Coté, 
flotte ou prend l’eau. Cette année, à 
savoir la 26‘. C’est-a-dire l’année 
après la grosse bringue anniversai­
re du 25'. Notable étape. Belle occa­
sion de faire le larron. Repeindre la 
coque ne lui suffisait pas, Côté a re­
pensé son bateau de la proue à la 
poupe et jusqu’à fond de cale. Entre 
le 26 juin et le 3 juillet dans le petit 
village gaspésien, rien ne sera plus 
pareil sauf l’essentiel: Petite-Vallée 
sera encore et toujours le centre de 
l'univers des amoureux de chan­
son. Avec la mer à côté de chez 
Côté: on peut compter là-dessus. 
Suivez la vague, disait le communi­
qué distribué hier à La Maison 
Théâtre lors du dévoilement de la 
programmation et le lancement de 
î'albumsouvenir du 25'.

En clair, il faut se rappeler que, 
depuis le début, il y a un concours 
au cœur du Festival en chanson. 
Un concours nécessaire et embê­
tant, qui joue sur les nerfs de tout 
le monde, au premier chef les fina­
listes. Le concours, a-t-on constaté, 
nuit à la belle ambiance de colo de 
vacances chansonnière qui fait la 
réputation enviable de Petite-Val­
lée. Pari fou à la Côté: et si on enle­
vait le concours? Plus fou encore: 
sans l’enlever? Voici donc ce que 
l’on tente à partir de cette année: 
désormais, les sélectionnés sont 
d’emblée lauréats. Gagnants en ar­
rivant. Ils sont douze, choisis par­
mi 477 candidatures, et se partage­
ront tout un tas de prix et récom­

penses lors de soirées qui ne sont 
plus des demi-finales ou des fi­
nales mais des soirées tout court, 
célébrant la chanson.

Nommons-les, ces lauréats, 
puisque lauréats ils sont H y a huit 
«chansonneurs» (Côté préfère ça à 
chansonnier, trop connoté filet de 
pèche): Patrice Michaud, Dominic 
Lavoie, Félix-Antoine Couturier, 
Geneviève Morissette, Stéphanie 
Boulay, le duo Con-tra-dic-tion, 
Mélanie Guay et Bujo; deux paro­
liers: Dimitri Fortin et André Boi- 
vin-Dubois; et deux compositeurs: 
Julie Valois et François Gagné. 
Voilà Cela réglé, le vrai travail peut 
avoir lieu: la résidence de création 
artistique animée par les Marc Pé- 
russe, Sylvie Paquette, Marc Cha­

bot et Andréanne Alain. Zéro 
stress, maximum d’écoute? C’est 
ce que croit Côté.

Reste à voir si, médiatiquement, 
ça comptera égal. La radio de Ra­
dio-Canada ne sera pas moins pré­
sente, en tout cas: des émissions 
quotidiennes sont prévues. Et l’ha­
bituelle ribambelle d’artistes bi­
vouaquera sur place la semaine 
durant: sur scène en soirée et au­
tour de feux de camp jusqu’au petit 
matin fraterniseront les Tricot Ma­
chine, Vincent Vallières, Sylvie Pa­
quette, Urbain Desbois, Michel Ri­
vard et le slameur Ivy. La program­
mation peut être consultée sur le 
site mvw.festivalenchanson.com.

Le Devoir

Ardente fin de saison

Les avocats 
plaident pour 
une lecture 

«large» du Code 
du travail
ISABELLE PORTER

Québec — Qu’est-ce qu’un «établissement» de tra­
vail en 2008 à l’heure de la rédaction à domicile, 

des portables et des courriels? C’est autour de cette 
question que converge la plainte déposée par le syndi­
cat du Journal de Québec devant la Commission des 
relations de travail (CRI).

la question peut sembler bien technique, mais elle 
est cruciale pour établir si oui ou non Le Journal de 
Québec a enfreint la loi en recourant à des briseurs de 
grève depuis le début de lock-out en avril 2007.

Ije Code du travail stipule que, lors d’un lock-out, un 
employeur n’a pas le droit d’utiliser les services d’autres 
travailleurs «dans I établissement ou la grève ou le lock-out 
a été déclaré». Or les briseurs de grève allégués ne tra­
vaillent fias dans la salle du Journal de (Juébec.

«Ce qui compte, c’est le territoire que les journalistes 
ont à desservir, ça va bien au-delà de la brique et de la 
pierre», a plaidé hier l’avocat Yves Morin devant la 
commissaire Myriam Bédard à l’occasion des plaidoi­
ries finales, huit mois après le dépôt de la plainte.

On sait que des pigistes sont employés par des 
agences extérieures (Canoë, Nomade, Keystone, 
etc.), qu’ils couvrent l’actualité locale à Québec et que 
leurs textes et photos sont publiés dans Le Journal. 
Toutefois, lorsque les avocats ont interrogé Donald 
Charette (le directeur de l’information du Journal), il a 
dit ne pas les connaître et qui! se contentait de publier 
le matériel qu’on lui envoyait par courriel.

Or, ont plaidé les avocats, «la jurisprudence dit que 
le véritable employeur c’est celui qui fait la commande» 
et les témoignages, disent-ils, ont démontré de façon 
claire que les photographes de Keystone et les journa­
listes de Nomade répondent à des demandes de 
M. Charette.

Pour faire le lien entre les deux, les avocats Yves 
Morin et Jacques 1 amoureux sont allés jusqu’à pré­
senter des photos montrant des cadres du Journal de 
Québec en train de discuter avec des photographes de 
Keystone lors de conférences de presse.

Parlant de «stratagème», ils ont plaidé que les agences 
Nomade, Keystone et Canoë avaient servi de «para­
vents» pour dissimuler le recours à des briseurs de grève 
et que tout cela n’aurait pas été possible sans une planifi­
cation de la part des patrons, avant le début du lock-out.

Or les avocats de la défense plaident depuis le dé­
but des audiences que le recours à Canoë et consorts 
s’inscrit dans un virage multimédia et administratif 
qui n’a rien à voir avec le conflit 

Ce sera d’ailleurs à leur tour de livrer une plaidoirie 
finale lors de la reprise des audiences vendredi. Une 
plaidoirie qui risque de se prolonger lundi puisqu’il 
faudra entendre les trois avocats de la partie défende 
resse soit le représentant du Journal de Québec, celui 
des journalistes de Canoë et celui des photographes 
de Keystone et du messager Côté-Tonic.

Le Devoir

ARTS VISUELS

La Biennale 
s’inspire du Web

JÉRÔME I) E L G AI) O

Alors que la Triennale québécoise du Musée d’art 
contemporain vient d’éclore, la Biennale de Mont­
réal, pour sa cinquième mouture, s’apprête à prendre le 

large. Elle annonçait hier, en anglais seulement, ses cou­
leurs très internautes et plus que jamais internationales.

La Biennale de Montréal 2(X)9, qui aura lieu en mai, 
prend le risque de la «culture libre» (ou «open culture»), 
celle véhiculée par Internet. Un risque, mais aussi une 
prise de conscience de ce que les Second Life et autres 
YouTube offrent comme possibilités créatrices.

«Nous ne savons pas quelle forme [la Biennale] pren­
dra, personne ne [le] sait», a dit en conférence de pres­
se, Scott Burnham, tout en promettant «des œuvres ex­
ceptionnelles». Le commissaire de l'édition 2(X)9. répu­
té pour ses projets en culture contemporaine en Euro­
pe et même en Chine, a dévoilé ainsi une progranuna- 
tion encore à définir.

«La grande majorité des projets seront dans leur pha­
se initiale, et non à la Jin, avertit-il. Ils se poursuivront 
au-delà de l’exposition.»

Le dévoilement s’est tenu devant l’absence du direc- 
teur général de l’événement. «Claude Gosselin est rentré 
dimanche soir à l'hôpital», a rapidement annoncé son 
acolyte de toujours, Pierre Pilote, avant qu’il ne précise, 
hors micro, qu'il ne s'agissait de rien de ■grave».

Nouveau site (wiew.biennalemontreal.org). nouveau 
logo (BNL MTL), la Biennale de Montréal vogue sur 
un vent de fraîcheur. Cette prise de position pour la cul­
ture libre, qui semble pour l’instant tripartite (musique, 
cinéma, design) possède certes sa belle justification.

Devant la prolifération des biennales, toutes aussi 
conservatrices It's unes que It's autres, Scott Bumham se 
sent dans le droit de remettre en question leur pertinen­
ce. Et c’est à partir d’une citation de Jackson PoDock — 
«de nouveaux besoins requièrent de nouvelles techniques» — 
qu’il pose sa critique. Les silt's comme YouTube sont ces 
nouveaux modèles de création qu’il a voulu synthétiser.

Bumham a énuméré une petite liste de lieux qui ac­
cueilleront la Biennale — le Musée des beaux-arts 
(deux expos). l’Ecole Bourget (déjà site de l’exposi­
tion centrale en 21X17) et la Parisian Laundry. Mais si 
l’on ne sait rien de ce qu’ils exposeront, on sait d’où 
partiront les différents volets.

Les «paysages sonores» prendront racine sur une tra­
me originale du musicien canadien David Ryshpan. Huit 
courts métrages seront créés grâce aux «commissaires» 
Michèle Gauthier et Claudine lissier, de UNIS. Et k' «dt^ 
sign libre» sera à la eh.trge de Stefan Sagmeister, un «des 
plus brillants et influents designers», dit-on. les inter­
nautes ne seront visiblement pas Laisses à eux-mêmes.

Collaborateur du Devoir

DIMANCHES EN MUSIQUE.
Beethoven: Concerto pour piano n° 5 «Empereur». 
Chostakovitch: Symphonie n° 7 «Leningrad». Till 
Fellner (piano). Orchestre symphonique de Mont­
réal, Kent Nagano. Salle Wilfrid-Pelletier, dimanche 

25 mai 2008. Reprise ce soir à 20h.

CHRISTOPHE HUSS

Concert important de l’OSM en clôture de saison, 
concert extrêmement lourd aussi, avec un 
concerto de 40 minutes et une symphonie de 75 mi­

nutes que l’on ne s’imagine pas, a priori, écouter avec 
enthousiasme par un beau dimanche estival.

Concert important puisqu’il marque le début de ce 
que Till Fellner et Kent Nagano souhaitent voir deve­
nu- une intégrale des Concertos pour piano de Beetho­
ven. Pour l'instant, seul l’enregistrement du premier 
volume (Concertos n° 4 et 5) est acquis. Les nticros 
des ingémeurs de l’étiquette ECM étaient en place.

Till Fellner se présentait à Montréal, un mois 
après son très décevant récital, dans un état de pré­
paration et de concentration extrêmes. Son Empe­
reur vaut principalement par son infaillible logique 
et la qualité de timbre et de toucher dans tous les 
passages indiqués «léger» ou «légèrement». Il m’a 
semblé que la pulsation naturelle de Fellner dans le 
2' mouvement était un rien plus rapide que celle de 
Nagano et que le premier passage forte de ce volet 
(mesures 35 à 45) restait trop contenu. Cet Empe-

STÉPHANE FOUCART

Parce qu’il produit ses effets avec lenteur et subtili­
té, le réchauffement climatique est l’altération en­
vironnementale la plus complexe à donner à voir. 

Pour que le grand public puisse s'en faire l’idée la plus 
précise possible, le Met Office (le pendant britan­
nique de Météomédia) a rendu public, hier, un 
«calque» informatique qui change le logiciel Google 
Earth en une sorte de thermomètre global.

Ce «calque» se pressente sous la forme d'un petit fi­
chier informatique qui s’ouvre dans Google Earth. 
Sur l’interface graphique du célèbre logiciel de la fir­
me de Mountain View (Californie), les continents ap­
paraissent alors représentés en dégradés de fausses 
couleurs, variant du bleu pâle au carmin, en fonction 
de la geographic et de l’avancement du temps — l’uti­
lisateur peut faire' varier le curseur jusqu’à 2100.

On voit ainsi simulées les évolutions régionales des

Harry Potter endeuillé
Une jeune vedette du prochain Harry Potter a trou­
vé la mort samedi dernier, à la sortie d’un bar lon­
donien. L’interprète de Marcus Belby dans la ver­
sion cinématographique du quatrième tome Harry 
Potter et le prince de sang mêlé. Robert Knox.
18 ans, a été poignardé à mort en tentant de proté­
ger son jeune frère Jamie après une altercation qui 
a pris une tournure dramatique. Les témoins de la 
scène, interrogés par le tabloïd News of the World 
.affirment que la bataille aurait débute peu après 
qu’un individu amie eut accusé Jamie du vol de son 
téléphoné cellulaire. Il l’aurait ensuite menacé de lui 
trancher la gorge. C’est finalement Knox qui a été 
tué en tentant de s'interposer. Le jeune acteur ve­
nait tout juste de terminer le tournage des der­
nières scènes des prochaines aventures d'Harry au

reur sculpté est plus élégant que puissant, mais, 
dans cette optique, très bien réalisé.

De la Z Symphonie de Chostakovitch on avait tout à 
craindre en songeant à l’interprétation amidonnée de 
la 8° Symphonie en février 2006 (couplée alors au... 
Concerto «Empereur» avec Radu Di pu). Métamorpho­
se réussie, avec une interprétation hargneuse, n’hési­
tant jamais à forcer les timbres et les accents (ah, ces 
pizzicatos secs!) mais habitant magnifiquement les 
passages de pénombre du dernier mouvement Dans 
la grandiose montée de ce que j’ai appelé récemment 
le boléro de la terreur, on a noté la qualité des apparie­
ments hautbois-basson, trompettes et trombones bou­
chés, cors et contrebasses.

Les quelques embrouillaminis au niveau de la co­
hésion, inhabituels à l’OSM, n'ont à mes yeux aucune 
importance quand le caractère intrinsèque d’une 
œuvre est aussi justement rendu, car rien n’est pire 
que la perfection stérile et cette interprétation, où seul 
m’a fait tiquer le tempo fluide rendant le 2' mouve­
ment un peu lisse, n’avait rien de stérile.

Dimanche dans la soirée, l’OSM annonçait qu’en 
septembre prochain, Kent Nagano et sept musiciens 
de l’OSM, en guise de «solidarité avec le peuple du 
Nord et sa culture», visiteront Inukjuak (1600 habi­
tants), Kangiqsujuak (600 habitants) et Kuujjuak 
(2100 habitants) trois villages du Nunavik, territoire 
de la région arctique du Québec.

températures moyennes telles qu‘elles sont prévues 
par le modèle numérique du Met Office. Ce n’est pas 
la pire hypothèse qui a été retenue pour bâtir la simu­
lation, mais un scénario d’émissions moyennes de gaz 
à effet de serre sur le siècle.

Il ne faut cependant pas faire dire au programme ce 
qu’il ne dit pas. En 2100, les couleurs les plus chaudes 
(donc le réchauffement le plus fort) sont visibles en 
Arctique et en Europe du Nord, alors que l’Afrique 
semble beaucoup moins «réchauffée» que nombre de 
régions.

Nouveau terrain à explorer
Est-ce à dire que le continent noir sera peu affecté? 

Non. Car le changement climatique se manifeste aus­
si par des bouleversements dans la pluviométrie, par 
exemple. Or cette dernière devraiL selon les modèles, 
diminuer sensiblement dans le Sahel et y frapper du­
rement les activités agricoles.

grand écran. L’equipe n’en est pas à son premier 
deuil puisque Richard Harris, qui se cachait sous 
les habits d’AIbus Dumbledore a rendu l’àme après 
la sortie du deuxième film. - Le Devoir

Guy Mauffette en CD
Radio-Canada et Gala Records mettront en vente 
le 10 juin Le cabaret du soir qui penche, un CD qui 
proposera un montage d’extraits de la célèbre 
émission présentée par Guy Mauffette à la radio 
de Radio-Canada de 1960 à 1973. Le CD proposera 
différentes pièces musicales privilégiées par l’ani­
mateur. par exemple Mozart. Félix Leclerc, Mo­
nique Leyrae. Léo Ferré. Django Reinhardt ou la 
célèbre Petite fleur de Sidney Bechet, accompa­
gnées de textes et de commentaires lus par Guy 
Mauffette. - Le Devoir

Québec propose 
une contre- 

offensive 
à Cannes

Le Bureau du cinéma 
tente de compenser 

les pertes dues à 
la baisse des tournages 

américains
ISABELLE PARÉ

Le Bureau du cinéma et de la télévision du Québec 
(BCTQ) a mené une contre-offensive au Festival de 
Cannes auprès des producteurs européens pour com­

penser les pertes subies cette année par l’industrie qué­
bécoise du film, durement touchés par la grève des scé­
naristes et la menace de grève des acteurs américains.

Joint par Le Devoir, Hans Fraikin, commissaire na­
tional du BCTQ, a soutenu hier que de multiples ren­
contres ont été organisées à Cannes ces dernières 
semaines pour diversifier le marché et tenter de 
contrecarrer la disette qu’engendre le ralentissement 
des productions américaines dans le milieu du ciné­
ma québécois.

«On essaie d’attirer des projets européens pour com­
penser les pertes dues à la grève des scénaristes et par 
cette nouvelle grève potentielle des acteurs. Il y a aussi 
plusieurs Etats américains qui ont récemment instauré 
de super crédits d’impôt pour s'attirer des tournages, 
alors plusieurs circonstances concourent pour ralentir le 
marché nord-américain», soutient-il.

La semaine dernière. Le Devoir rendait compte de la 
situation difficile vécue par l’industrie du cinéma, comp­
te tenu de l’absence de tournages américains en vue 
pour l’été. Et cela, en raison de négociations ardues en­
treprises entre les principaux syndicats d’acteurs et les 
producteurs d’Hollywood. Tous les tournages majeurs 
ont été reportés ou annulés, compte tenu de la possibi­
lité qu’un arrêt de travail soit déclenché dès le 30 juin.

«En ce moment, ça ne tourne nulle part. C’est même 
pas mal tranquille à Vancouver», a confirmé M. Frai­
kin, qui préside aussi le caucus canadien de l’Associa­
tion internationale des commissaires de film.

En conséquence, le BCTQ a mis les bouchées 
doubles à Cannes pour faire valoir le Québec comme 
lieu de tournage et en revient avec une douzaine de 
propositions de productions et de coproductions «as­
sez intéressées», dont une demi-douzaine «très sé­
rieuses», a indiqué M. Fraikin.

Evidemment, tous ces projets peuvent mettre du 
temps à se réaliser, compte tenu du délai nécessaire 
pour amasser le financement nécessaire à de telles 
productions.

Concurrence féroce
En plus des conflits de travail qui se multiplient le 

Québec fait par ailleurs face à la concurrence féroce de 
certains Etats américains dont ceux de New-York et du 
Michigan, qui viennent d’instaurer des crédits d’impôt 
«all-stand» de 30 et 40 %, soit toutes dépenses com­
prises, aux productions cinématographiques. Les cré­
dits d’impôt québécois, qui s’élèvent à 25 %, ne visent 
que les dépenses liées à la main-d’œuvre. «Ça joue ex­
trêmement dur à ce niveau, mais je ne crois pas que ça 
soit la seule solution. A terme, ça finit par coûter plus cher 
que les retombées économiques que ça génère», croit-il.

Le BCTQ opte plutôt pour une diversification du mar­
ché. en lorgnant les producteurs européens pour qui les 
lieux de tournage et de production populaires, comme 
Prague, Sofia ou Budapest, sont maintenant devenus 
plus chers que le Québec, ou dans les deux derniers 
cas, dépourvus d’une main-d’œuvre aussi qualifiée.

À quand de nouveaux «calques» exhibant les effets 
collatéraux et régionaux de l’augmentation des tem­
pératures, comme les changements de régime des 
précipitations, mais aussi la réduction des glaciers, 
l’augmentation du niveau des mers, etc.? Le British 
Antarctic Survey vient de développer un tel «calque», 
montrant toutes les zones de l’ouest du continent 
blanc qui ont perdu, depuis le début des années 1990, 
de larges plates-formes de glace.

Google Earth offre aux sciences de la Terre, du cli­
mat et de l’environnement un nouveau terrain de jeu à 
explorer et exploiter. Des universités, des centres de 
recherche ou des associations ont ainsi déjà imaginé 
et rendu publics des «calques» modélisant l’évolution 
géographique au cours du temps des foyers infec­
tieux de certaines maladies, indexant les principaux 
barrages ou encore les grandes marées noires...

L’Afrique en visite 
au Musée 
de la civilisation
Le nouveau musée du Quai Branly de Paris dé­
pêche à Québec deux expositions sur l’art africain. 
Présentées à compter d’aujourd’hui au Musée de la 
civilisation, elles portent sur l’artisanat des femmes 
berbères en Algérie et l’art de la réparation dans 
l’artisanat africain. Les expositions comportent une 
centaine de pièces chacune et s'accompagnent res­
pectivement de grandes photographies et dessins. 
Il s'agit d’une exclusivité nord-américaine qui s’ins­
crit dans la programmation française du 40(> anni­
versaire de Québec. L'événement doit prendre fin 
en février 2009: - Le Devoir
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Le réchauffement climatique selon Google Earth
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